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LUNDI, 27 FEVRIER 181.

—

La Question des Pécherien.

Lediscours de Sir John A. Macdo-
nald en réponse à Sir A. T. Galt, que
le télégraphe ne nous avait qu'impar-

- faitement transmis, a été réellement
fort habile et spécieux. Le premier
ministre, les deux ou trois discours si
remarquables qu’il vient de prononcer
le prouvent assez, n'a rien perdu de
son activité intellectuelle. Jamais son
esprit n’a été plus net, sa parole plus
rapide et plus pressante. Sa façon d’a-
border les questions, de les élucider et
de les trancher est toute différente de
celle de M. Galt, Qui aime souvent à
prendre par le chemin le plus long,
comme dans celte circonstance, à pa-
raitre s'égarer sous les ombrages.
La théorie de Sir John A. Macdo-

nald est qu'il faut prendre en bonne
part tout ce que fait l'Angleterre, ne
point lui préter l'intention de nous
abandonner, dormir tranquille sur la
foi des engagements qu’elle a contrac-
tés à uotre égard, et ne voir dans le
retrait des troupes et autres mesures
de ce genre que de simples modifica-|
tions apportées au système militaire
de l'empire.
À ce point de vue, tout s'éclaircit et
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deur anglais à Washington I! n'était
quejuste'que, de notre côté, nous n'é-
pargnions rien pour nous tenir d'ac-
cord avec la Mère-Patrie: et pour
cela nous avons suspendu nos préten-
tions a propos des pointes deterre,
Onnous demande,dit l'orateur, pour-

Quoi nous avous consenti à cela. Je ré-
ponds franchement: parce quele gou-
vernement de Sa Majesté. songeant
aux causes dedifficultés existant entre
luiet le gouvernement américain, nous
en a prié, pour éviter toute complica-
tion. Nous ne disons pas, nous n’avons
jamais dit, qu’onle remarquebien. que
peu nous importait de créer des difli-
cultés entre l'Angleterre et les Etats-
Unis; que peu nous impiortait d'ame-
ner une guerre, si à la fin nous par-
Venions à chasser de nos eaux fout
pécheurétranges. Nous n'avonsjamais
dit que nous souléverions toute ques
tion litigieuse ; que nous mécontente-
rions le plus possible les Etats-Unis.
el que par là nous donnerions de la
force à nos adversaires. Non. Nous
l'avons pas abandonné nos préten-
tions. Muis nous avons eu égard à nos
intérèts et à ceux de la Mère-Patriv.
(Applaudissements.) Nous allons la ren-

 
de notre terrain.

Puis, il a dit ensuite:
Les documents prouveront que c'est

mandé la création d’une commission  rassérène, Le gouvernement impé-;
rial n'avait pas besoin de nous expri-:
mer de nouveau sa sympathie à pro-
pos des invasions féniennes. Comment |
aurions-nous pu en douter, et ne nous‘
l'avait-il pas fait sentir assez souvent?
Il a prié M. Campbell d'établir le
chiffre de nos pertes, que pouvait-il:
faire de plus? Il ya joint la recom-
mendation d'éviter tout ce qui pour-
Trait offeuser un gouvernement avec
lequel 11 existait déja trop de maleu-
tendus, quoi de plus naturel ?
Le retrait des troupres ne saurait’

avoir la signification qu'on loi donne
lorsqu'il est accompagné des mêmes‘
protestations d'amitié et de protection ‘
qu'en 1365. Pourquoi done en pren-
dre texte pour mettre en doute
loyauté del'Angleterre à notre égard ‘|

Sir John soutient que dans la ques-|
tion des pécheriss, le gouvernement
impérial marche d'accord avec le
notre. C’est nous qui avons proposé:
d'instituer une commission mterna-
tionale, et quoique la inissien confiée
à cette commission soit plus étendue

la

gouvernement impérial y avait donné
son assentiment. Le cabinet de Londres
avait parfaitement droit d'agrandir la
mission confiée à la Commission. et je
le Vois pas comment cela pourrait.
porter préjudice à nos intérêts L'ho-
norable députécroit-il que la question
de l'Alabama est saus importance ?
Pourquoi ne veutil pas que
ayons voix deliberative dans une gues.
tion qui peut devenir une question de
paix ou de guerre ? Quand uous sou-
geons que daus le cas d'une guerre
entre l'Angloturre et les Etats-Unis, le
Canada serait le champ de bataille.
nous devons vtre heureux de voir que
cette question est soumise à la Coum-
mission. A coupsur, la perte de mu pe
cheries serait un grand mutheur ,
nous ne saurions cependant le comparer u
l'érréparable caine que produivuit pou
Hous une longue guerre avec les [lal

nouns

Has

Unis.

Sir John ajoute que sy lon peut une
fois régler la question de 1" Afabamu.
ih n'est pas probable qu'il s'éteve ja

Editeur-Propriétaire et Rédacteur en chef:

contrer à mi-chemin, sans rien céder,

le gouvernement canadien qui a de- ||

sur la question des pointes, et quelv

que le but que, d'apres notre projet,on mais de question qui puisse troubler
lui aurait donné, l'honneur de l'initia- le bon accord entre Nos Voisins et
five ne nous en revient pas moins. IL nous : et 11 tait un tableau brillant Jd.
rappelle avec éloge la dépeche par la- l'harmonie qui regnera entre Ie Cana-
quelle Lord Clarendon déclarait que da ét les Etats-Unis, marchant vote à
les arrangements existants seraient , cote, sans erainte de voir SUTEIT GUEU-
en force, tant que la commission Lte difficulté, aucune cause de guerre,
w'anrait pas fait comnaître sa decision. ! tandis que s'ouvrira devant nous une
I! ne fraut pas oublier non plus que vre de prospérité inoure
ROUS fivons eu pour le maintien de- Il y a quelque chose de plus Job
nos dr oits sur les pécheries, le secours que ces déclarations où l'orateur, sans
‘d'une escadre britannique dans nos avoir l'air d'y toucher, a replace la“AUX et l'appui moral de l'ambassa-1 question de l'Alabama au premier plan.

Fe uileton de T'EVENTEMYN" te, voici tous les Saint-Pierre d'Agave ressusci

DÙ 27 FRVRIER 1871 | tés et relevés! la terrible habileté de ce vieux
A . :nêgre de génia. Toussaint Chauffour, vetre

  
JOU QUOTIDIEN

  

à estjuissé la fosse où reposera bientôt informations.
la question des pêcheries et fait claire-| La capitala n été mixe en émoi samedi par lement enteudre que pourrien au monde bruit que les brefu d'élection à Ontario seraient
uous ne devrions courir le risque d'a |(1"né# aujourd'hui, rapportables le 22 mure.voir une guerre avecles Etats-Unis c'est Mn annonce même que MM. Blake, MoKenziei , el autres vont quitter Ontario eu toute hâteque nul n’a Intérrompul’orateur pour ! pour aîler surveiller les élections.lui dire: Et les pécheries qu'en faites; Evidemment où est aur le qui vire et onvous ? Si vous êtes décidés à maintenir, craint d'entendre à chaque instant sonner la
en tout ou même seulement en partio, | ombetie électorale. Lu session so passerala position que vous avez prise, nesteus les transes. -I on que x avez prise, | Il faut avouer que ce serait un sûr moyen dece pas là ane de ces questions qui peu- | rendie la session fédérale douce et facile quevent troubler l'harmonie entre les | de faire les élections d'Ontario à cette épodeux pays ? Comment pouvez-vous - 4He-el.dire qu’une fois la question de l'Aluba- À est possible que M. Sandfield Macdonaldma réglée. il nv : lus de sti | AIL eu ce projet ; mais ls maladie l'empêchera_ Teglee, 1 ny a plas de question| duns tous les cas de l'exécuter.qui nous puisse diviser ? |

 

point compris ou n’a point voulu pa- | tures sont parties de la ville et des environs deraitre comprendre. De fait, 1l semble Quebec pour se rendre par le nouveau cheminqu'il ÿ ait entre tous une aFestJan et les autres au lac Jae
d'entente tacile qui empeche d'appeler ji 14 de ces voitures se rendent au lac St.Jamais les choses par leur nom. C'est jet les Santres n des
fen portant cet art au plus haut degre
que le discours de Sir John A. Macdo-
itald a obtenu et mérité grand sucess.
‘Que veat-il dire en definitive ? Qu'à ; parties comme suit
Fancun prix nous ne serons une cause Jeudi, 16 fevrier, MM. Hypohite © auchou et(de brouille entre l'Angleterre ot los ean cote, Co
Etats-Unis, parceque nous savons trop Tamed 15 février, Jos, Drupeau, J"bien que C'est sur nous qu'en retombe! mn i, 20 fevrier, Mon. Bélanger, I Giroux

et ML Filia,talent les plus eruelles consequences: Mardi, 21 février, Hilaire télunger.
et que pour éviter cette extrémité. Mercredi, 22 février, Sept voitures de st Jé-‘tous les sacrifivos nous pavaitraient rame seu rélournaut an Lae ot deux voitureslévers,

de Stes, Foy. 1. Meth-h.

M. Mackenzie à pris ensuite la pa-
Jeudi, 23 fevrier, H ‘halifour, -los. Grenier

role pour blämer les propositions pri.
Moise Vachon, F. X. trenier, Alphonse Mar-
coux, Ed. Marcoux.

sentees par M. Galt Il les trouve in-
tempestives.

l'es voyageurs commes toits autres qui passe-

Le depute de Lambton est d'avis $F outie les etablissenants de MM, Lachance,

 sorte

Jean

points intermédiaires.
Surles 14 qui vont nu lac St. Jean 6 sont des

{colons de ste. Foy eu de Beauport qui sont
| partis charges d'effets et d'ustenailes pourleurs
| LONVEAUX e(ablissements l'es voitures sont

 

(rout par ce chemin n'ont rien à #pprébender;

Vermette, Huppé et Bureau. il * sixfcamips àque le retrait des troupes est une me- bi oy nbs; ; ; ; ; , PEU près egalement espaccs, toujours occupéssure équitable, car il n'etait pas juste
d'augmenter les taxes qui pesent sur
les citoyens anglais pour payer les sol- ' l'avoine pour les chevaux des Voyageurs, moyen
dats destines a notre defonse, |] ne TL paiement,
Crull pas a une guerre avant pour but,
une extension de territoire. 1
pense tout en étant the ar-
nice permanente, que nouns devons

nous tenir prets à faire face toute
“ventuabté St l'indépendance que
rève M. Galt, arrive, il forme là vœu
qu'elle nous trouve prepares u la reve!
voir bitrage senc probablement referee au l'onseil
Ou voitque M Mekrnzie est pret PPS de SE Mist

Atout mème à partir en guerre fun)

nn de tenir ces
camps chauds et qui fourniront du foin et de

i . .
par des gardiens qui ont sc

(G. Pikmulay, PURE.
lesaport, 25 fevrier 1571. °

11s

L'Hon

tion identique + celle ce
fait uue déclara

lhon, M. Chuuveau,

Sendte rc 4oppose “a

wrsuget de l'attitude fatare de fa ploviu e de4
Quebec si qustieeue lan e<t pris rendue fans la
question de abut

vo made d'otaawa que la question de Var.

coer Ir oer

Dr

que la Commission a ete notes, nog 1008

aS source dans Ia
Tupper exprime l'opinion proposition d'ajourner Les-nst pour huit à dix

Cement fsen novembre,
Le

pour sacrifier nos droits, mais pour.
vvlter la guerte, dont tes horreurs re-

Chnmonce dans te- ceteles bien mformés
que UTC raites de Hisses <cront penses sur le che-tomberiuent sur le Canada non de fer mitercolontad avant Le nn del année,

M. Blake est d'avis que Sir John A
Micdonadd se fait dluston en s Hnagt-
nant que le traite arrete pur les Jats
Unis et le Canada. devra etre ratitié
parle Parlement canadien.
À la swite de ces discours Sur A TL

Galt a déclare qu'ayant obtenu ton "Cppour le quete\ nigjoritée plus de cent voixce quil voulait al retrrait ses propos
tons. H'aurnit pu dire £4
rantaie ; adrottement
si perfidement placee sous les pas des Voureun Monde dut
députés qu'elle fut bne pouvant sat: 7 M Fourmer parte bien| Lot | pas paru posseider beruconp d'relut on de cha' ib TeUxsir ST completemu a, , LL(OMGTE 4 TEUSSIF ST completement a icur. Elle est plutét fronts et ditactique Ellel'aide d'une motion dont le vonvaine plutot quelle nenteune - eHn éelurediamétradement oppose à son objet plutôt qu'elle n'échrauits
apparent

Lu (ucetle te =, nonce que Le Banque
des Marchand de Mong.
VUUNE sUectrsale «>

alba l'intention d'ou
ut

Les journaux de Monts al <nnencent que M
0 vote ei conseiller

bans, pat

Loranger. avocat

une

monil l'alent du debut on Chambre du depalé de
redigee, BRelleelisse, le cecspeondant dupoodomentaur

Car si

Son eloquence na

but etait

“ : ‘à ' a 1 . +1 tkH y avait une s: grande somme do vrai où du 8 moi! Js l'ai tue Er {U tu Appartiens ! Et je
i ; elle Lame" ete l'aimemoins de vraisemblable dans ces paroles qu'elle eo !

.. Ly . H<"arret, viinen par un paste sinistre.s'interrogea pour savoir si la n'étaut pus <a vêrs
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Il faut croire que la Chambre n'ai Dans espace de huit jours vingt-deux voi-

La rumeur relative à 1 tenement da Pape
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à Montréal, ehez Fabre
et Gravel, avec ardre de publication, sont insérées
dans le numéro du lendemain.

 

Succursale à Montréal, Fabre et Gravel,
libraires, 210, rue Notre-Dame.
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Nous avons reçu de MM. Arthur Evanturel
et F. E. AIR Evanturel,communicstion de deux
affidavits faits el assermentis par eux devant
[.!. J. Glackmeyer, J.P. duns lesquels ils

| Conlitment les nasertions contenues dans un arti:
cle du Canadien au sujet d'un sermon prononcé
par M. le curé de Benuport le 12 février.
Dans son affidavit, M. AIF. Evanturel déclare

jque M. Edouard C'Brien notaire, résidant à
; Beauport, lui n dit que,sauf utie légère variante,
le langage prêté à M. le curé de Beauport par
le Cunadien était bien celui qu'il avait tenu,

-| —— -

| La Presse Religieune.

: M. le Rédaoteur,

 

Pour remédier à un malil faut en connaître
la cause. Quelle est la cause de celui qui vient
d'être signalé? Si l'on veut bien y regarder de
près,on trouvera que sa naisgance coïncide avec
la fondation des journaux destinés à être les
Organes du clergé. Quoi de plus admirable, par
exemple, que le respect et la considération dont
celui-ci jouissnit dans le diocese de Québec, il y
& une quinzsine d'années, aussi bien purmi les
Protestants que parmi les l'atholiques ? Mais
Aussi quel accord, queile harmonie existaient
dans son sein ? Il n'avait, pour ainsi dire, qu'un
cwuret qu'une ame. Eu union parfsite avec

; son vénérable archevêque, il attendait toujours
sur mot d’ofdre sur toute question importante.

Je suis un des fondateurs du Courrier du Ca.
nada. ("est assez dire que depuis longtemps’
i déjà, j'ai fait mon deuil de l'argent que j'ai mis’
; dans cette entreprise.

Jde me suis d'abord consolé d'avoir fait un
placement mauvais au point de vue financier,
par la pensée que j'avais fait une bonne œuvre,
en contribuant À fonder un organe de la reli
{gion et du clergé. Mais j'achève de perdre cette
(consolation. Je commence à croire que j'ai en
{core plus mal entendu les intérêts du ch rg
| que ceux de ma bourse.
| Le Courrier du Canada 2 donné idee d'autres
lorganes religieux. (“est ainsi que nous avons
| aujourd'hui en ce genre, le Nouveau Monde, le
{ Journal des Trois-Rivières, pour ne pss parler
; de l'l'nion des Cantons de l'Est et da la petite
| Gazette des Campagnes. Avant tn
{de ces journaux, le clergé jourssait en
Canada d'une considération at d’un respect| . . .[qui n'ont, jo crows, ote égales à aucune époque

fondation

{dé notre histoire. Non seulement personne
{n'aurait osé critiquer publiquement les autes
| des autorités seclésinstiques supérieures,
‘l'homme le plus hardi n'eñt osé rien verire
tre un prétre, aucun journal n'eût voulu I
| blier una ligue attaquant le plus humble eur,
aot déns son administration, soit dans <a con
(duite privée.
d'opinion publique pour avoir agi d'une autre

as

cou

qu

L'Avouir avait été mis au ban de

“Mmanière,
“Que voyons nous aujourd’huiDepa, ited
ques années les journaux foisonnent d'artu les
“de communiqués, de correspondances, duuns les
quels des prétres dechirent à belles dents quel.
ques Uns le leurs confrères.

1 Ce fait serait déja bien regrettable < il était
wole , mais il y en n malheureuseuient de plus

“graves. D'autres eeebestistiques se sont permis
de critiquer vertement dans la prossa les uctes
Padministratifs de lowe ÉVÂqUEs. On à Metio vu
tourner en ridicule dans des pamphlets «us

{ virutents, smion u <1 bien écrits. que Ceux de
Paul Lours Courrier, te metropolitan de la pro
Vince éeclésiastique de Quebec, vn de- bonnes

“les plus saints, une des gies les plus evele-ius-
“tiques dont pUissese gloritier l'église du Ca-
; nada

! La

out cru n'être pus tenn envers lui
gars qu'il Ine

Quelques uns ont lance contre les pretees des

diatribes que / Avomer lui mème neat ose pu
"lies

laiques, voyant le clergé «oe titer winsi,
« plus d'e

paraissait sen juger digue.

Voila cértaudment an tat de choses aUusst,
pemible qu'il est inconte<table Les catholiques
qui sentent combien te respect du clergé est

“necessaire au uralution dde le religion, qui com
prennent que le peapdegneapable te disemguer
colle ei de wes nons-tres, l'abandonners sal
cesse de tes respreter, doivent déplorer profon
dement le changement qui “est opéré, Tant
que les journaux n'ont ete lus que par les mar

“ehands, les hommes de professions les person
nes anstruites, le tal etat grand mas d'n'etait.

. . -

pas geuéral. Aujourd'hui où les jourusux com
mmencent à être [us jusque dans les campagnes
les plus reculées, on peut étre sûr, il nese fait
pus de changement, que ce temps heureux ou |
le prêtreà la campagne état considéré comme
Un être surnaturel, où nou seulement on nan
rat pas ose fut imputer de vices, parce qu'on
ne l'aurait pas soupçonne capable d'en aver,

La fondation des journaux se donnant comme
les organes du clergé, a certainement coincidé
avec In disparition de cet âge d'or de la religion
catholique en Canada. Mais ces journaux ont ils
êté la cause du changement Qui s’est fait parmi
nous? J- n'hite pas à répondre dans l'affir-
mative. Jusqu'à leur établissement, on avait,
d'instinut, cru devoir Inisser en dehors des dis-
cussions de la presse les questions exclusive.
ment religieuses, les questions ressortissant
directement de autorités ecclésiastiques. On
Avail compris que ces questions ne devaient
s6 discuter (ue dans l'intimité du clergé. La
Presse paraissait un théâtre trop inondain
pour de pareils débats,

Les directeurs des organes ecelesiustiques
Crurent, à tort, que ceux ci étaient soustraits
# la régle commune. Un journal ne peut pas,
sans devenir une simple gazette officielle,
être un tribunal où nn juge rend sen-
tences, une chaire où l'autorité écclesiastique

ses

publie ses decrèts, c'est nécessairement une
tribune s'efforcent de
convaineres leur nuditoire, une arêne où des

où des dicutants

terrasser leurs ad
verauires, Un théâtre où le publie est appelé à
“e porter juge, à décerner aux neteurs l'éloge
où le blème, « punir par des suillets où « récom
penser par dâs appliudissements. Pour qu'il en
ft autrement d'on organe religieux, il faudrait
qu'il choisit ses abonnes, qu'il nent pas besoin

combattants chetchent a

d'eux pourvivre, quit ne fit pts obligé de
chercher à les attirer et à les retenir. Oubliant
done que ces Orgunes appartiennent à la presse,
qu'ils ne peuvent en avoir les Avantages sans
en partager les inconvénients, où erut pouvoir
y amener ces questions qui, jusque-là, n'avaient
été discutees que dans l'intimité du clergé, Um
fit assister le publie à des diseu-sions qui, aupa-
PAVant, n'aient pas dépuss- le seuil du presby-
tère. Le clergé perdit ainsi le prestige resultant
de l'arate de doctrines, et mème d'opinions, qua
IVAIC LOBJOUrs patu exister chez lui atpars vant
Les lecteurs de journaux, constitués Higes entre
dons préetres discutant une que-tion religieuse,
en vinrent tout eXaiiner,
critiquer, cv lieu le les adopter comme autre

naturellement à a

lois sans discussion, les actes de l'autorité ecclé-
siastique.

Le mat était déja gran mous n'aurait pus
pris les proportions qu'il + si les journaux ec-
cleslastiques eussent été rediges par de vieux
prêtres conservant dans Is presse les formes
potes, amicales, charitable- qui doivent exister
duns des discussions du clerge, Maison vit en
tres dans l'aréne de jeunes puétres recemment

ayant encore toutes

passions, viayant pas eu le temp- d'approtfon

sortis du monde, en les

dir les doctrines catholiques, de ponetres ju
véritable esprit ceclésiastique. Dans da tougur
de leur jeunvase, is. 1 nt ponveur trans poy
ter dans 14 discu-sion des questions religion ve.
entre prêtresshes proces des do polamgueon
todere à peines dans la presse profane.

Mis it y a uni fut qui x contribue plis que
toute autre chose a compromettre la presse re-
ligieuse. Des Liiques reussirent « y entrer pour
satisfaire des iuteréts personnels. Connaissant
La disposttuen oharitable du clerge à ne james
soupçonner le mal, « prendre les gens pour ve
qu'ils se donnent, Hy<e firent admettre dans les
Journaux du clerge en se Fasant passer pour les
seuls vrars catholiques dans le monde, en repre-

mais où l'on ne mentionneit ses defautaqu'avee sentant celut-vi conne compose d'hommes où
des cireonlocutions infinies, on pent étre sûr bien ignocint leur religion, ou bien ne la prati
“que ce temps ue reviendra plus

eM
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Chautlour repeta le chutlre sans approuver
ni blamer, et seulement pour se le metre duns

fa memoire

ser

besoin de déc
mettrai du of
de vous,

Envous
nança pénibl

T. ACHTE ROUG

_ Ma:

peu dure,
3 Et com
3 elle ajout

; -—Alors
sage. Je p
nous la qu
Vous savez
tisquet pour

ce que je ris

au même rés
qu'à la der
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PREMIERE PARTIE

LE CUIN DE CHARLEMAGNE

«Suite y :

t

ez-vous entendue ? dit la comtesse un

uent. |

ne le baron gardait encore le silence, |

d’un ton délibéré :
vous 1enoncez ? C'est peut-être plus;

endrai un conseil qui réglera entre
estion d'intérêt avec Me Mancean.
mainlenant ce que je consentais à
*ôtre”tiche , cela vous dit d'avance
jUerai eu sens contraire pour arriver
ultat. Mes vaisseaux nomt brûlés jus-
ière planche, Je vous aidais à écra
ste de ma famille; il eat à peine
later que, les cas échéant, je me
ité dé thn famille pour avoir raison

ce qui re

perdantvous mêmemadame ! pro
sment le baron.
erdant mol même, cela né fait pos
doute. C'est toujœurs l'histoire de
dé'èh-thèche allnmée au dessus
poudre. ,

- aton, inarrompit-elle, Avèd mon

père, aura vainement remué des montagnes.

Vos palais et vos châteaux sont bâtis sur le

sable

Et qui sait même sije tomberai avec vous

Est ce à moi que le crime à profité? Je suis
plus pauvre que Job et vous êtes riche horri

blement, riche à effrayer la conscience publi
que!

Il y a bien des haines, allez, autour de ces

immenses fortunes, et la jalousie des pauvre:

qui forment l'incaleulable majorité, cheiche

toujours, mème sans motif, quelque mystérieuse

infamie sous ces tas d'or.

Vous êtes propriétaire de mes biens, baton,
cela m'innocente. En outre, je suis femmie: Ia

femme, depuis notre mère Eve, est écontée
toujours quand elle dénonce le tentateur.

Enfin,j'ai élevé l'orpheline, et quand, au lieu

de vous livrer pour de l'argent, je mettrai sa
main pure dans oelle de I'orphelin. .

—Jatnais, 10terrompit Chauffour d'unefvoix
sourde. Jamais Angélique ne sera à un autre
qu'à moi ! Je la tuerais plutôt.
—Je vous jure, poursuivit 1a comtesse, comme

si élle ne l'eût point entendu, je vous jure que
J'ai caressé plus d'une fois cette pensve de ra
vanche. Vous êles notre ennemi naturel et
mortel ! depuis que j'ai l'âge de raison, ja vous
vois, vous où votre père, debout aur notre rui
ne, Ce sont nos dissensions qui toujours ont
fail votie:farcs. Sebod gure, etc n'est pas
une illusion, que nous serons sauvés,oui,même
moi Avec les sutrés, dds qu'on rious verra tous
ensembleWt 601d, rious, les victimes, ot que
de l'autre vous iesteves, tout seul, vou., le

bourreau. . 20!
Elle se tut, persuadée elle-même À demi et celui de Mitverve, Qui baïgners

genoux de la maîtresse repentan.,
poo bad tu

FRE aeohLahn

par ces paroles, qui n'élsient peurtant qu'un
plaidayse.

pouls à

table voie.

C'hauitourrépliqua :

de rirais de vos menaces sans lx misérable

folie qui s'est emparée de moi. Angélique, voi
là votre talisman. Iltwya qu'Angelique

Me, et je ne soupçonnais pas quon put aimer

ainsi. L'idée du jeune anaut, du rendez-vous,

du serment échangé peut-être, nu lieu de refroi-

dir ma passion l'exalte jusqu'au delire, L'iômais

la herte

Jai

son sourire d'enfant, mais j'adore

Inopinée qui releve son beaufront et la fait plus

belle. Jesuis subjugue, jo suis esclave, ot le feu

sombre qui brilait tout à l'heure dans ses yeux

me consume. Je deviens vieux , entendes-le

bien, jamais je n'ai espéré être mime delle ;

maintenant que j'ar lu duns son regard farouche.
qui m'« fait baisser les yeux il n'y a qu'un ins
tant

Moux l'avez vous bien vue? tit-ilen s’interromi-

pnt et d'une voix essoutilée par les palpita
tions qui battaient sa poitrine. Quelle révolte

hwutaine, mais calme ! Que de contenue ‘ Que

de mépris ! Est ce la jeune fille d'hier ? Main-

tenant, disais je, je suis sûr d'être hai. Que

ur'itmporte ? Non, ce n'est pas assez dire : tant

mieux !.Je préfère is haine au dédain. Que tout

son cœur s'élance vers un autre : elle souttrira

Au moins, puisque je serai entre eux deux,com-

tue le mur d'une prison. D'ailleurs, je l& tuerai, ‘

cet autre, et il me semble qu'il n'existe rien nu.

près de cette volupté. Je le tuerni, car il vien-!
"dra, la nuit, dans ma maison, dont je laisserai

la porte eutr'ouverte. Klleattendra! ll me sem |
; ble que je vois «on sourire céleste. Un bruit de
; pas, Elle se lève les bras ouverte, la joue pâle,
empourprée : ‘* Kst ce toi ? -—Oui, c'est moi, le
nègre blond, le mari, le maître, et vois mes

aaing, elles sont rouges ! Et je t'aime ! Et tu es

head

Il y avait quelque chose de plus hideux que
le rêve de cette pauvre bète féroce s'agitant
dans son opulence condamnee, commela hvene
tourne et fatigue <a rage dans une cage de fer.
C'étatle sourire attentaf et trond de ia vom-

tes-e Athénais.
Jo ne vous sus ais pas prete. baron, murmu

mt elle, vous aves vos extases comme les au
tres amoureux
couleur d'nzur

“etdetuent elles ne sont pus

Chautlour kr regards avecune sorte d'hebète
ment oily avait de la hone

- Vous m'avez leurre, dita! vous n'avez pur
le d'un moyen. Boug tout aatee, il neaad ait
rien peut-être, Pour mol il est bon Je l'employ-
eran si vous voulez me le vendre

La comtesse garda son sourire eyhigue, mals
elle répondit:

--Fai réféehi ; maintenant qu'elle a des soup
çous contre nous, elle se détiru de tout

"Fat ce pour marchander, ca que vous objec.
téz là ? interrompit brutalement Chauffour.

La comtessefit un pelit signe de tête affirma-
til et arrangea les plis desa robe avec un ver-
tain soiu coquet.

—Mes autres dettes, continux [ls comtesse,
peuvent s olever à une souvme pareille. Vous
les payerez et m'appoitrez toutes les quittances.

Cela fait six cont wile franes dit Chauf

four. ¢ "ust bien,

M-s dettes payées poursmet in comtesse,

il {aut vivre

“Madame, interrompit le baron, vous ne

m'avez pay compris Je vous ai dit Fixes exi-

£v7. Je veux \nesli pie, entendez moi bien jo

la veux!

Cost que, (dit

de mettre en doute votre puuole, nuus les atfu-

me Faudrait à tout le

Athenata, je suss lneu four

res aont les affaires

moins une sureté

Chauffour plouges lu twain dans la poche de

sa redingota et en retira son carnet dont il

déchira une feuille portant l'en-tête de sa

i maison,

--Ceci peut faire foi, dit-il, pour fies millions.

Dictez, j'écris et je signe.

[Ls'était levé pour aller jusqu'à sa table ot

Lremper une plume dans l'écritoire. .

| Ses mouvements étaient lents et raides com
— Demandez ce que vous voudrez, s'écris | me ceux d'un automate.

Chauffour , puis je mieux dire ?
Elle restx Un moment embarrassée entre son

avidité et la crainte d'effrayer l'avarice de cet
horome qui, ponr garde son or, n'avait pasrecu
lé devant le crime.

Chauffour s'agitait eb rugivsait.
Mais un scrupule de ce genre ne pouvait arrê-

ter longtemps la comt sse Athénais.
kile dit :

Entre ses paupières demi-closes, Ia comtesse

| le suivait d’un regard troublé, ,

| Eh bien ? Gt le baren, j'attends. Est-ce que
vous allez me donnerle tempyde vétlachir ?

Athénaïs avait le cœur tout serré par la frayeur

de ne pas demander assez.
Elle sentit la menace, et cependant elle ne

parla point encore.
Elle aurait voulu une mesure mathèmatique

— Jéricot pèse sur vous. Vous lui donneres

|

pourjauger exactement la frénésie de ce satyre
d'abord trois cent mille francs que je lui doi,
Vous les lui donuweres de In main à la main, en
échange de ma reconnaisance que vous me ren.
dres. Accordes-vous cela ?

qui Était sa poule Au œufs d'or.
Combien valait au juste ce délire ?
—Je euis la comtesse de Saint-Pierre d'Aga-

Je,Dents, prononçart-elle tout basd'ua ton bé-

1 quant pas Plusieurs d'entre oux n'avaie st

hésitant et cauteleux -vous nous avez fiat beau-

coup de mal, et pouvez-vous me rendru les

années perdues? le vous here plus que ma

conscience, car cette enfant était mi derniere

affection. Epargnez moi l'humiliition de <tipuler

un chiffre. Fixez vous-même Is somme et soyrz

généreux... tres genéreux, vous savez (de

grands besoins, et

Pendant que ‘’hautfour se peuchait pour cer

re, elle ajoutt du bout des levres -

J'accepterai où je refuserai, selon Li somme

tien n'est dit.

La plutne du baron courut sur le papier.

11 parafasa signature et revint vers le comtes

se en disant

Est-ce assez

Athéuaïs lut, et co fut comme un eblouisse-

ment qui passait devant ses yeux.

Elle voulut se mettre sur ses pi.als. mas ville

retomba et balbutia .

Elle est à vous ! je réponds de tout. J'ai là

mon plan, il val immanquable. le connais vos

propriétés mieux que vous-même, IL est un lieu

chez vous où nous serons À l'abri comme si les

remparts d'une forteresse nous vntournient.

Nous ne dirons notre secret a p ‘reonne, nous
n'emtnèuerons personne autre que le magistrat

et François, qui est À moi, et

vous, êtes sûr de Sohn, votre cocher, je sup-

pose ? ec

—LComrme de moi.même.
—Qu'il attèle. Nous partons dans un quart

d'heure. :
—-Angélique consentira-t-elle à nous su-

:vreŸ

~~Oui, car elle croira que nous retournons à
Paris.
—Et où allons-nous? * , .
—Très loin. . eb trèa près... À) faut que,

dans la pensée d’Angélique, nous ayons mis,
demain soir, une énormeuistence entre alle et
ceux qui pourraient lui venir es aide.
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pas des antécédents (rés recommandables, | Proclamation du Gouvernementde
mais le clergé n'en savait rien, ou presque Faris 3 ses Conciteyens.
rien. Pour l'empêcher de soupconner leur Citoyens,
passé où le lui faire oublier, ils affectèrent une‘ Nous venons de dire à la France dans quelle
sévérité de principes d'autant plus déoou : situation et après q ‘ely efforts Paris a sudpom-
rageante pour les autres, qu'elle était peu = bé. emo a duré parue y 16 hid
touse pour sux. Ils exagérèrent toutes les :… Lempière jusqu'au 36 janvier. Pendant tou oe
trines catholiques, afin a’avoir des contradic | pope. saul quel jue déplches,nous avons vécu
teurs à combattre, des bérétiques à dénoncer, ‘isolés du reste du monde,
afin de pouvoir poser en apôtres et en martyrs La population Tire tout sabi a prie les
Un vit de ces individus, qui n'euss nt jamais armes, es jours à l'exercice et les nuits aux
mis les pieds a l'église, s'ils avaient pu s'en dis ! remparts et aux avant-postes. Le ess nous a

penser sans que le clergé s'en aperçût, qui fré. ; manqué le premier, et la ville a éte plongée le
quentaient bien plus volontiers de mauvais soir «dans l'obacurité ; p is cet venue lu disette
lieux que le lieu saint, accuser d'être des enne . de bois et de charbon. Il a fallu, dés le mois
mis du la religion, des personuvs qui avaient ; d'octobre, auppléer à la viande de boucherie
toujours pratiqué sans ostentation leurs devoirs | en mangeant des chevaux ; à partir du 15 dé.
religieux. cembre, nous n'avons pas eu d'autre ressource.
Ce qui préoède n'est il pas l'histoire exacte | Pendant six semaines, les Parisiens m'ont

de ce qui s'est passé parmi nous depuis quel- ; mangé par jour que 30 grammes de viande de
ques années ? Pour s'en convaincre, il suffit de ; cheval : depuis le 18 janvier, le pain, dans le
se rappeler la discussion sur la question des quel le froment n'entre plus que pour un vers
classiques, avec laquelle on s divisé le clergé Je est tarifé à 300 grammes par jour ; ce qui fait,
Québec pour vingt ans, la polémique intempes ‘en tout, pour un homme valide, 330 grammes
tive sur la question de l'infaillibilité. la levée | de nourriture. La mortalité, qui etait ie 1,500,
de boucliers qui s'est faite contre notre systè | a dépausé 5,000 sous l'influence de la variole
me d'enseignement. Qui à amené sur le tipis, persistante et de privations de toutes sortes.
toutes ces questions inutilement irritantes pour | Toutes les furtines ont été atteintes, toutes les |
Jeterle trouble et la désunion parmi les catho | familles ont eu leur deuil.
liques du Canada ? Qui a donne l'exemple de| Le bombardement a duré un mois, et a fou
ces atlaques, Laniôt par voie d'accusation di

|

droyé la ville de Saint-Denis et presque toute
recte, tantôt par voie dynsinuation, contre des

|

la partie de Paris située sur la rive gauche de
prêtres, contre des évêques, contre le métropo , laseine. .
litain de I province ecclésiastique de Québec, | Au moment oi la résistance a Censé, HOUs s8-
contre de grandes institutions cathaliques du | vions que nos armées étaient refoulées sur les
pays ? Sont ce les journaux indépendants du‘ frontières et bors d'état d'arriver à notre se
clergé ? Non. ce sont les journaux qui se‘ cours. L'armée de Paris, secondée par la garde
donnent comme les organes exclusifs du: nationale, qui s'est courageusement battue et
clergé. C'est dans l'un d'eux, considére a perdu un grand nombre d'hommes, à tente,
comme recevant les inspirations de Mer le 19 janvier, une entreprise que tout le monde
l'évêque des Trois Rivières, que l'on a vu der. qualifiait d'acte de désespoir. Cette tentative,
nièr@ment. une accusation de propagande acti | qui avait pour but de percer les ligues de l'en
ve d'hérési> lancée contre | première insti ; Demi, à échoué, comme nurait échoué toute
tution catholique du pays, contre une univer tentative du l'ennemi pour percer les nôtres,
sité soutenue, dirigée par le clergé, sous lu sur | Malgré l'ardeur de nos gardes nation«ux.qui,
veillance immédiate de l'archevêque de Qué | Be consultant que leur courage, se déclaraient
bec. Non seulement la conduite de ce journal ; pièts à retourner au combat, il ne nous testait
DA pas scandalisé les autres organes ecelésias © aucune chance de debloquer Puris ou de Va
tiques, Mais trois d'entre eux, le Vouceuu Mon ; bandonner en jetant larmée vu dahors et la
de, l'Ordre et V Uuion iles T'antons de U Est, Font transformant en armée de secours. Tous les
signalée avec des commentaires «pprobatifs. generaux déclaraient que cetle entreprise ne
Je le demande à tout bomme de boune foi, pouvait être esxayée sans folie; que les ouvra-

que pourraient reprocher ces journaux au Pays ges des Allemands, leur nonibre, leur artillerie
accusant le clergé d'avoir tenu une conduite. rendaient leurs lignes infranchissable<: que
inconvenante dans les dernières elections? En VOUS Le trouverions au-delà, st par impossible:
quoi pourraient ils trouver « redire à ln guerre | uous leur passions sur ie corps, qu'un desert de
faite, il y a quelques annees, par M. Dessaulles | trente lieues, que nous y péririons de faim, car
au collége de St. Hyacinthe ? Le Pays, lui, n'in

|

il ne fallait pus peuser à emporter des vivres
criminait que la couduite politique dune ; Purqque déjà nous etivns à bout de ressources.

martre « déclaré que les Parisiens feraient de [a mimieg

de

M. Btienne Arago, en italia,rem) arts de leurs corps pour empêcher l'eune-

|

estpour u r le matérielIniveéàBoge +‘wemi de pévétrer dans la ville. Partout en prè- [départ de l'armée française. #

 

 

che la résistances à main armée.” Les radicaux ont encore invété Gaibeldi à
-preudre un siége dans l'Asupoablé Nationnla,

. Le Dyc de Broglie a présentd ses lotiges gio
Barbare, eréanogs à la Reise hier, comme ambagadeurde France. “ *Le Prince Fridérie Churles @ lancë la pre-

clamation suivante : Le Daily Ness publie la dépêche suivante de
Paris, 24 :

Louis Blane, Victor Hugo st Henri Rochefert,
| membres radicaux de la gauche, présenteront
j tue motion demandant Ja mise en accusation
de Napoléos. oo .;

Le vnissenu dé guerre frabçuis Château Renaud
est arrive à New-York.

Sens, 18 d-cembre J87u.
Soldat,

Déployuns toute votre activité, et marchous
au démembremeut de cette terre impie. Nous
devoys Seraser cetie bande de brigades qui
s'appelle Uarmée finngaise. Le monde ne sera
jamais en repos tant qu'il y aurn une nation
française. Qu'on divise in France en petita-chie-
triota, et ils se mettront mutuellement en piè-
ces, et l'Europe ser: eu repos pour ‘es viècles.

Soldats! vous êtes des cœurs forts» Eh!
bien, le moment est venu ‘le conquérir où mou-
rir.

 

Darnières Nouvelles d'Europe.
(Dépêches de Midi.)

Bordeaux, 26.
Une dépêche officielle de Paris dit que les

préliminaires de In paix ont été signée.
Thiers arrivera demain à Bordeaux.

ÉTATS-UNIS.
+ New York, 27 février.Nouvelles de la Guerre. | Uue dépêche de Washington au Herald ditParis, samedi air, 25 fev. qu'il x oo orné un niment d appréhensions

Les préliminaires de la paix ont été finale lesitedo Masamission.
ment arrétés. Les termes précis n'en sont pas apt à préparer le CanadaÀ sacrifier quelquesencore connus. mia où pense qu'ils sont rigou | unes de ses demaniles au sujet des pôcheries.
enwgoer+ fab montre wns pitie pendant I Sa déclaration dans le Parlement de la Puis

ae 20. ! sance est regardé comme un abandou des ré-Le Kappel dit: Thiers et les Commissnires de | clamations du Canada relativement aux poil'Assembl-e iront probablement à Bonteaux | tes de terre ;ÿson silence à pro de la présen-dunanche pour soumettre lex conditions se ue | sel . propos prese
px adoptees par Assembles, 1 ecg à espérer ation es Jee aiuations canadiennes au sujet
qu'elles seront adoptées et qu'une prolongation des DEAFSIONS [feniennes est regardé comme
de l'armistice deviendra obligatoire. égnlement significatif. ;lhiées « prose li journée à Verenitles. Het parfaitement compris que le gouverne

: Furis, dimanche, 26 fv. {ment anglais ue peut présenter contre nous
vid Londres, Phe p.m aucune réclamation Be rattachant “ux Ineur-

La conclusion dde La paix est nuontenant cor

|

310M fenienues, Apres uvoir refusé oi souvent
taine, Thiers et Favre et la Commussion Consul- l'appui ane notre gouvernement voulnit luitative ont neceptéles conditions suivautes : prèter porn arréterivs incursions dont il était

lo. Ln cession de l'Alsace et de Metz, nus l’objet. . .
Belfort doit être remis à 14 France. . El semblerait plus probahle que les diffical-tés naitraient en dehors des affaires canadien

aes et il n'y « aucune raison de croire yne
l'Angleterre soit encore prête à opérer une
{teculade su sujet de l'affaire de l'A ‘abuma, vt
core quem onbien peu l'espoir que
l'on en arrive x une base acceptable.

 
FRÉDÉRICK CHARLES.

_. —>——--eu—_— a

20 Le quaement d'une enlemunite du gnesie
de cing milliards de francs.

3e. Une portion du terntoire français avec
quelque ville foruitie- comme Redan, pour res
ter an posse-sion de l'Allemagne jusqu'à veque
les conditions du trote soient remy lies.

 
li

FAalTs DIYERNS.

RXPLICATION.—Un se rappÎle qu'il y à quelque
temps, nous Lélations une affaire de soustrac-
Hon arrivée 4 St André, comté de Kuinouraskn,

40. L'armee allemande entrery luni dans |
Paris et occupa les Chomps Elysées.

50. La paix doit être proelamée dn moment
que ces couditions recevront lu
l'Assemblée.

Thiers et la délégation so. t'rovenns à Bop

sanciion de   partie du clergé ; il n'accusait pas sex doctrines; Lex divisiounaires furent constltes aprés les
religieuses. Quant 4 M. Dessaulles, il avait le‘ chefs, et réponilirent comme eux. On appel
prétexte, bien ou tual fondé, je t'ai pas à n'en en presence des tuinistras et des aires de Pa
occuper, d'avoir ete allaqué personnellement
dans le collège de St Hyacinthe,
fartétait done tied nu Cote de la conduite que
tent a l'égard ile l'Univer-tte Linval, le Jornal’

aux

Ce qu'ils<ont les jour les plus braves. Même réponse. M
pouvail so faire tuer, 1s on ne pouvait plus
valnere,

Ave moment. quand on avait perdu tout +-

poir de secams et toute chance de sucer à

des TroRecieres, appliadissement- de
tous les autres orgaues evelesiaatiques
Que conclure de tout vela 7 Cest que si le

clerge veat nie puis perdre ce qui lui reste de
respect. de cons detation, cle prestige, d'au
fluence, sil veut recouvrer une partie de ce
qu'il eu a perdu, il faut quil se hâte de répu
dier, comme Mgr. l'Archevèque de Quebee l'a
depuis longtemps fut pour le (ouvrier de Cu
nada, les journaux qui se Jdontient comme ses‘
défenseurs, se- 1epresentants, se organes ne
erédités, LI n'en sera pus moins bien défendu
pour cela, le passé est le pour le prouver, et il
sera MODs expose à sé Voir compromis. lt
pareils journaux peuvent etre utiles, né essai
res même, dans des pays comme la France, ia
Belgique, l'Italie, l'Espagne, l'Angleterre, los.
Etats Unis. où 1 NY x pas, où presque pas.
d'autres journaux franchement catholiques
Mais ici, OÙ tous les journaux français ovate
de zle, de dévouement pour des ji rc

nous restait da pain assure pons

«battant tous les chevaux. Avec les
de fer détruits, les routes eflondrees, Ia Seine
obstincé, ce n'était pus tant, sons Faut, lu certi
tuile d'aller jusqu'à l'heur- du ravitaillement.
Aujourd'hui nèrne nous Lremblons de voir ces

ser le pain et les autres provisions avant ari
vec des premiers convois, Nous avons done te
nu au deli du possible, nous avons affront- is

pulation de deux millions d'âmes.

Nous di-ons hautement que Paris à fait ab-o
lument et sans réserve tout ce qu'une vilie us.

 siégée pouvait faire. Nous rendons à lu popuis
tion, que l'armistice vient de sauver, ce Lemoi-
Enagu qu'ell. à ete jusqu'à la fin d'un courage
et d'une constance héroiques. La Fiince, qui

ts, les colonels et les chels de bataillons <igne:

hult jours wr.
de da viande de cheval pour quinze jours en

chemins;

chince qui nous menace encore de soumettre:
aux hotribles éventualités de lu fuuivé une po.

Nous vous faisons un devoir de dire qu'il y a au
erreur, malentendu dans cette affaire, et non

. ; pris vol,
est interventie;

deaux anjourd'hni. ;
Une dépêche d'Amiens dit que la nouvelle

! annoncant l'Angleterre
au sujet de Metz qu'elle ne veut pas venir coda |

 

que

COUR DE Pokice. —Une cause d'assaut et bat
AUX prussiens, a came un meluise considérable : terie est appelée, La demanderesse ne compu

Paris, 25 fev. Ptssut pus, Le plainte est renvoyee avee de.Une demon-tratien publique cu tien2h) peux on 4 jours
atulication de Diss mandats durestation sont « manés dan-

Los choôse- -e -ont bien passces une cane de val,

fevrier, jour sonmivorsive de

louise: hit +.
ct Forde he qdus prufaitn rs gne

Havre, 23 Lx
Un indivila emprisonné pour menaces, est. ;#Lugi en fournissant le cautionnement d'usage3000 homitnes avec {rois batteriesont arrivés | pour los prochains six mois,

plel, et 15 000 autres sont
. di .dans le cas de lu reprise des hostilites, kkeorper.— Un mendiant nomméLe Moniteur, de Versailles, dit que 602 pisces | Frs. Laplante ='elait installé sous la porte St.

de vanpagne appartenant à l'armée de Paris, Jean, * i beure de Ia sortie des églises, et pour
ont ébe livrées aux allemande et que 1,337 ea “tre sûr d obtenir | aumône, À barrait lo pus.
tons en Lon eat ont Se tronves dans les farts. [rage aux fidèles. Condamné à 82 et les frais ou

Le tuftme Journ d parle de Vinsolenee de La “Vtnze Jours de prison, ; _,
presse parisienne qui in-olte les allemands vie Win Pankurd, herruquier, pleini comme un

{ torieux, debite naltitude de calomnies sur leur ttl, de promenait dans la rue Craig hier f
compte, des accuse de vol et de pillage. 11 dé (HP heuve eh ertinl aux passants de venir se
clare subquemment que l'occupation de Paris Été viser Coudamne a §1 et los frais ou qua

dieudus ces fraurs-et
COUR DU

|
i
|

t

Jserle moyen le plus etficace d'arrêter le cours «TH durs de prison.
; M CUNARE.—Le Royal Gazette, des Bermudes,
lit en partsnt du départ de M. Cuvard à bord

ement, | de l'{hyssnia :
D voyage M. C'unanl, croyons-nous, a l'intention dde s'é-

de ces exlomnies insoloutes.

Florence, 26 [oy
La Reme 4 Espagne se rétablit à

et -era bientôt en eta be poereligion et du clerg-. «apareilles feuilles ne
peuvent étre que nu:-'des Elles habituent le
public à voir des dissentiments dans le clergé;
elles disposent les tilles € examiner ot criti
ques les actes de l'autonie ecclésiastique. Elles :

retrouve Paris aprés cing mois, peut #tre fiere
de sa capitale.
Nous avons cessé la résistance, rendu les

fi désaimé l'enceinte, notre garnison est
;]- - biere de guerre : nous payons une conti

a Madrid

Il vient de surgir une diffieulte entre Vln
gue et l'Egypte ;

24 Fev.Fond: oe,

| tablir en Angleterre : aa propriété à In Nou
‘veile Ecosse doit être achetce probablement pu
le gouvernement britannique coume résidence

elle .L pour can-e uno insulte pour le maquis de Larne et la Princessefont porter au clergé la responsabilité d'écarts! Lution de deux cents million.
de doctrine où de conduite chez leurs reduc- |
teurs, dont il est complétement innocent. ;

Il est donc plus avantageux, et pour le!
clergé, et pour ln religior. d'être sou ‘
tenus et défendus par dex feuilles indpendan
tes agissant seulement par conviction, que‘
de l'être par des janis-aires religieux, sinon

même par des condottieri littéraires, qui N° emmené hors de F'enceinte. Jamais placevoient danse cette mission qu'un métier plus où sssiègée nu s'est rendu dans des conditionsmoins lucratif, plus ou moins propre à servir’ aussi honorables : et ces conditions sont obleleurs intérêts personnels. le crois qu'en Cana! aues quand le secours est impossible et le painda, il vaut mieux, comme autrefois, que le cler | Apuisé,
gé discute en famille, et ne donne nu publie!  Entin, l'armistice qui vient d'être conclu «
que les décisions anxquelles il en est venu. Les pour effet imuwédiat la convocation, par le

Mai l'ennemi n'entre pus daus Paris:

laire: ii laisse n notre garde nationale ses armes
et son organisation , il laisse intacte une divi
sion de l'armée de Paris.

No- régiments gardent leuis drapeaux, nos

officiers gard. nt leurs épées. Personne nes,

 

red
| connaît le principe de la souvernuinete popu.

faite au <verétaire du consul! espagnol ar ©" ire.
(Mi pporte que ous les consul espe ols

jent quitte l'Egypte

fie des consuls ont regu avis dun énergique
ment

Moeutrsl, 25 fév.
le gouvernement espagnol a envoyé au Vice

Roi d Egypte son ultimatuin.
Le Khedive n°4 pra encore repoudu a bade

 
mande d'une sutistiction de l'Espagne.

Pars, 26,
Om écrit au Word
La nouvelle de à signature du traité de paix 

capitide. Larédu 6m de Vindemuite detman-

L'Anperiat, de Madrid, niv cela, mais ajoute

à produit une sorte de soulagement dans la!

« Lonise

-—_—

SOMMAIRE DES ENCANS.
— Pour jeudi. le 2 de mais prochair à 11 ben-

rex de la miatites, an bmreau d'Uwen Murphy, en.
Leauteur, rue St. Pierre, vente 3 lend bère, en vert,
Pde l'acte be la faillite de Jackson, Gagnon 4 Cie
de la goetette Canadien, de 146 tonneaux vnresis-,
trés anonillés aux estacades de Blais, Québec el

paussi de lu goclette Charles Edward, de 114 ton.
nee nx, sons bs garde de Jules Quesac), of mouille

CANE Jean, Provines de Québec

—-

Aunonces Nouvelles.

Dopattement des Dotanes—l SM Bouvhette
catholiques du vieux temps les accepteront tou
Jours avec respect et soumission.

UN CATHOLIQUE DU VIEUX TEMPS.

gouvernement de la République, d’une Assem
blée qui «décidera souverainement de la paix ou

“de la guerre.

dée pur les allemimels

sont regardées cotumie une yg.
de Belfort

‘Hcatbon.

“nante

| Formation de soc ièté—F M.

A veudre à Somucrset—A. Prévost

Audet & (bus. I.
 

—_———— — L'empire, nous ses diverses formes, otfrait à
M. Thiers Républicain. l ennemi de commencer des négocistions. 1, As-

semblée arrivera à temps pour mettre à neantLes dépêches ont signalé des paroles prronon | ces intrigues el pour sauvegarder le principecées par M. Thiers en faveur de la Répullique.

:

de la <ouv raineté nationale. La France seule
Le London Daily News publie une correspon | décidera des destin.en de la France. 11 a fallu
dance de Bordenux, Qui s'accorde avec les dires | se biter: le ret... 1, dans l'état on nou omdu télégraphe. I! parait que le correspondant | mes, etait to dus grand peril, En buit jours.du Daily News se trouvait dans les bureaux dej la Frans c . «ra choisi ses maudataires. Qu'elleM. Gambetta, à la fin du mois de Janvier, lors i preferJes pius dévoues, les plus désintéressés,qu’on reçut la nouvelle de lu capitulation de |, plus intègres.
Paris. M. Thiers était prést@ut Il inanifesta lu Le grar.d intérêt pour nous, c'estde tvvivre
plus vive indignation contre le géveral Trochu. et de penser les plaies saignantes de ls patrie.La conversation fut bientôl portee «ur le ter | Nous sommes convaincus que celle Lerre engan-rain politique, et voici ce qu’entendit le corres : glantée et ravagée produira des moissons et «dus
pondant : hommes, cv que la prospérité nous reviendra“Un des membres du gouvernement. (M ; Après tant d'épreuves, pourvu que nous sacuionsCrémieux) dit à M. Thiers : Depuis quarante | mettre à profit, sans aveun délai, le pen deand, J &l Suivi votre carrière littéraire ot politi {JOUTS QUE NOUS AVONS POUF NOUS reconstituer et

On fait des préparatifs à Versa. s ponr l'en-
trée de l'armée Alenranide dans Paice demain,

Les parisiens vont se tonic enfermé
leur- demeures

fans

Londres, 26 fev.
Le gouvernement anglais est intervenu +n

dernier moment et a persuadée les allemands
d'ablundonner leus entrée dans Paris, ’

Londres, 251 +
Le Teleyraph à une depêche <péctde de Ver

siuilles, annonçant que le mouvement de con-
centrabion de l'armée allemande ver< le sud, à
couImencé.

La mênie depéche ajoute On rapporte à
Versailles que les reghoents francais près de
Bordeaux sont then armés et organisés.

Unie dépéche de Paris; le 25, dit
Thiers accepte le principe de la cession ter i

ritoriale, mais insiste à Ca que Metz ne soit pas |

‘

1

| Marchandises provenant dun fonds de

Rob taitle.

Avis—Mar-. Gentil,

| avis

Acte de lu futht- is60 BR. Henry Wurtele

Fonds al Bauer ote—tivay & Cie

PAVE Pale —tilover, Fry & tie

6 Marchan-fis-- Nouvelles —Léges & Rinfiet.

Nouv cautexr—F NX. Lepage.

banque-
ronte-—Montrainy & Brunet

--

Revue Financiere et Commerciale.
 

Lundi, 27 fev. 1971.
Montaut jsagu a fa Douane de Québec, depuis

que. De tout ce que vous avez dit, ce que j'ad
wire le plus, c’est votre déclaration de 1548 -
** La République et le gouvernement qui nous
divise le moins. ” Permeitez-moi de vous de

{ nous consulter.
Le jour méme de la 1éunion de l'Assembire,

| le gouvernem-nt déposera le pouvoir entre ses
mains. Ce jour là, la France. en se regardant,

 cédé, Bixmarek est d'avis de Inisser cette forte le
resse a la Franee, mais Moltke objecte.
On s les nouvelles de Kio Janeiro jusqu'au 6,

février. Les rebelles de Eutre Rio ont été mis |

 

ze jusqu'au 25 février, dans le Port du Québec,
; Québec, 47,400 25

MARCHE MONETAIRE.

 

mandez si, dans les circonstances actuelles,
vous êtes disposé à répéter cette déclaration *

‘ Sans hésiter un moment, M. Thiers répon-
dit avec véhéwence : * Oui; je ne suis plus au- |
Jourd'hui un orléaniste ; je me prononce fran |
chement pourla République, et mieux eût valu
pour vous que le gouvernement de la Defense
nationale fût plus franchement républicain dès |
ler premiers jours. Beaucoup d'orléanistes ont
dintrigué avec la Prusse. Is me font’ honte, et
je les répudie.

“ M. Thiers à prononcé ces paroles à haute!
voix en présence de plusieurs personnes, et je,
puis, par conséquent, vous les répéter sans in- ; On lit dans une dépêche de Faris :discrétion. J'ai été fort surpris d'entendre l'an-| « Les meetings convoqués «ans la rue de Ri.cien ministre s'exprimer ainsi, car jusqu'à pré | voli, au faubourg Montmartre et à Bellevillesontje l’avais cru l’âÂme des intrigues orléanis | étaient très agilis, On y a lu av milieu des ac-tes. ; . . clamations des assistants, la lotive du généralLe Daily News eat un Journal sérieux qui e8t| Trochu dane laquelle le brava défenseur degénéralement bien renseigné : mais on com- Paris proteste contre l'entrée des Prusiens

se trouvera profondément malheureuse, mais si
; elle se trouve aussi retrempée par le malheur rt
en pl«ine possession de «on énergie et de sa
souveraineté, elle sentira renaître ss foi dans la
grandeur de son avenir.

Général Trochu, Jules Ferry, Gar-
nier Pagés, Emmanuel Ara
60, Jules Favre, Jules Si
mon, Erneat Picard, Eu-
gène Pelsetan.

PUR —_ -

“ Popularité de Frochn.

en déroute. La révolution continue à Monte New-York, 2h. pu, 27 fév. 1871.Video. ;
Grand malaise dans le nord de la France au !

sujet des négociations de puix.

Paris, 25 fevrier.
M. Pouyer-Quertier 4 été nommé ministre da

Commerce.

Le Temps dit que le revenu annuel de la pro-
priété foncière en France n'excèdera pas pour
longtemps 13,000,000 da francs. l'indemnité
d'un mifliard de thulers est. donc excessive,

Les paroles sympathiques du message de
Grant à l'égnd de l'empire allemand, à causé
"ne pénible surprise i la démocratie française.

L'Italia dit que Senor Venosta à accordé
délai de huit jours à Hussein Bey ; «i, au bout
le ce tempr, le gouvertrement tatinsien n'a
pus donné des explications satisfaisantes, une
recailre italienne partira pour Tanis. ;

Londres, 25 fév.

ce dal,

Greetibac is 88 1 90

K. C. Baxnow,
Courtier,

Vin-à-vis le Bureau de Poste.
 

VRODUFIS KN GROS DE MONTRÉAL.
4 Moutréal, 24 fév. 1871
Le marché aux farines est tranguilie, Reçu ce

matin par le Grand Trowc, 1,900 quarts.
Fans par ‘196 lbs—Sup. Kxtra, nominale,

Extra $6.90 a $7.00; de Goût $6 60 à $6.75 ; nou-
velle récolte superfine blé du Canada, $6 30 à $6.40 ;
Kuperfiné des Etats de l’Ouest, nominal à $5 90
libre; Nnpettine forte Me da Canada, de qualité
moyeune, $640 à $0.00; fatiue forte de Boulan-er, $6.45 à $6.60 ; superfine, blé de l'Ouest (Canal
Welmad) nominal, ka perine mmgues de la cité

{ (de bi¢ de FUuest) nominal ; Naperfing du Cannda
No, 2, $3,90 & $6.00; Blo den Kiats de l'Ouest, No,3 nominal; Fine, $5.60 ; Moycnne, $5.00gà $5.25;

} Becouyra, $4 00 à 4.26 ; Farine en sacs du Haut.numda, $3.04 i $3.00 ; farine en mace de la ite

  prendre que : ous lui laissions la resporsa bilité dans la ville, et tout indique quel'ancien gou-decréok Sxtraordiswire. ‘| terneur de Paris à retrouvé presque toute son

o

m

htt

e

t

m
s
l

B

k

hrimshi i >acliane popularité. Un des ornteurs de Mont. de la mine.

Une. terrible explosion à eu Jeu najourd’hui |ao . : (livrée), $3.26 à $3,28.dansune mine de charbon ati sud da pays de VanGalles, Cinquante csdav, étérétirée gas L'AYOIRE par quert.de 200 lbe.Ferme

Bub par minot de 6 be.~-Marché tronquille ;

 

     
les dernières vontes de blé de l'Ouest No. à ont été
offagtuées à $1.50. -

Pois par nei 96 bu.—Forme de 80¢ & 00,
Ones par mts. do 48 tbs.—Ferme a 8c ot 674c,
Bus-p'Inps, pur minots de 56 Ibu—Ferme de

86 à 90c, livre de re nu 4
BaiuLE, jar 66 Ile ~ uille.
Avouny | oF minut de32lw—Trauquille. Les

cotus sont de 45 à 460.

Baisnoux | 8 1b—Magché tranquille. Los cotes
sont comme suit. 12c à 13c.
Laxp par qu : de 200 Ibe-—Marché ferme ; Mess

$22.50 à $00 O6 ; Mens : tucv $20 SU à $OU.00;
Prime Meus, $180 a 300.00; Prime, $17,10 ; Kasra,

Uuuazs par Ib-—Trauqu lle. Les cotes sont :—
De qualite moyenue, 18 à !Tc ; commun i bon, |
180 à 19c ; Bon, 22c à VU ; Meilleur 23e à 240.
Fromaeu par Ib—Les cotes aon ; Manufacture

de choix, 13 à 13jc ; bon, L2jc.
AL0aue per 100 lba—Ferme ; Premières $5.90

à $5.91); secondes, $5.1C 3 $5.18; troiviém.
4.60 à $4.60. Parlasse, furime ; Premières, $6.65 à
$6 15; Becoudus, $6.10 A $6.20.

 

Loudren, 25 fév.
Consolidés fermés à 91j pour argeutiet escoipte.

Bous américains tranquilles, Bous ‘62, sl}; 66 90}
"67, B9j 10-404, 87} Actions tranquilles. Erié,
182 ItHinois Contral, Joy, À & G W. 294.

Liverpool, 25 (Gv,

Coton fermé vaitre. Uplands Tjd. Ortéans 53d.
Lard 908. Bœuf 1158. ’

 

MAKCHKS DK NKW-YOliR

25 fov.
Coton 15j0
Fleur 5 à 16e meilleue; recettes 8,in0 mtx;

veutes 3000 wis. 4 5,85 cL 6.10 pout supcifine ae
llétal ol de l’Ourat ; 6,75 à T,10 por commune
à extrm choinie de PRtat ; 6,66 à 7,15 pour com-
wulte 8 extn choisie de l'Oueat.

Fivne de seigle tranquille à 4,76 ot 6,25
Blo tn peu plus terme; recettes 4,000 mits

Veutos 20,000 ms u 1,50 et 1,54 pour le nouveau
du puintetaps; Las et 1,63 pour le vouge de
Uliver et 1s Anne de l'Ouest, et 1,05 pour branc
choisi de Michigan.

Seugle Guoguille
Marché an bead’ fade forme. teceltes 42,000 its

vebiles 29000 Mis. à 84e CL 85 pour Honvesu inci
de l'Ouest.

Orge fermee tranquille ; tecuttes 500 its
Avuine tranguithe | tecettes 70,000 ints | ventes

Bi,0u0 wt=, à G5j e{fu*e pour POhio de Frtat et
de Ouest,

Laid ferme, & 22.37 pour non ent tess, ot 22 00
pour vieux do
Sand ax lemme, de

poire kettie rendered.
Heurvre et fieMiage sans changements

CHAR

EEE

Décès.

Hier matin, à St Roch de Quétrc, Madame Hau-
bah-Nancy Walker, cpouse de feu sien, Hoenn
Cadoret, à l'âge de Tr aux et A ruois Maduue Ca
doret état mètre de la Sœur Ste, Croix, relgcreus-
au Convent de FHôpital-Geuéral. Elle sera inho
mee mardi, i 8 henrex, avec service Le convo
partons de bc demeare de sou fils, M JE Cudocet,
No 57, rue Craig, St Koch, à 7, hences Les jt
rents vf amis sont price d'y assister sans we

24 A 13E qeces at 13

invitation.

Annonces Nouvelles

AVIS.
| E Capitaine de Ie Barque Française © Cuore

1 du Cunadu, déclare w'ètre tespousacble d'sucrne

 

$18.00 pour cent.

   md ee - me

Annonces Nouvelles.
 

Département des Douane-,
Ottawu, 34 fév. 1871.

'ESCUMPTE AUTURISÉ sur les ENVOIS AM.
RICAINS, jusqu'à nouvel ordre, sern de 19

R. 8. M. BOUCHETTE,
_ Cormmieuaire dus Douanes.

NF L'avis ci-dessus eat le seul qui devra

raître dans les journaux autorisés à le publier.
Québec, 27 fév. 1871.

A société qui cxistait ci-devant entre lex gous.
signés sous les nomu ut Yaison du ROBERT

SHAW & Cm, est de ce jour disnoute de consente.
meut mutuel et toutes tes dettes du In dite société
seront puyées et tous les comptes dus à icetlo
seront porqus par Robert Shaw, qui signees pour
la ci-devaut société en liquidation.
Québec, 24 fév. 1871.

ROBERT SHAW,
EDWARD CAHILL,
ROBERT M. SHAW,

En conformité de l'avis ci dessus de la Dissolu-
tion de Societe, les soussigues aunOLCENt par le
préseut qu'ils coutiruvront les affaires sous ley
noms et raison de KR. & R M.SHAW & Cie
Québec, 24 fev. 1871,

ROBERT SHAW,
ROBERT MARTIN SHaw

Quebue, 26 fév, 1871

 

MOULINS A COUDRE.
KN RECEPTION;

MOULINS A COUDHE SINGER N- 2
5 " . Family

3 Bijou
. Favorite

Wilron Sewing.
… Gold Medal
… Howe.

Eunle plus grand assortiment de Moulins à
conde a Quebec,

Si Vous avez tesoid de moulin uv manquez pas

de visiter l'assoitiment it y n di votre interet Les
prix sent bas; les moulins sut garantis ct tenus
vu ordre ‘Ans charges extra,

Voulez-vous an Moulin pour Coudre ta Mousse.
live, ls Sous, le Coton, lu Toile, te Desp ct le Cair
venez chez dais ct vous le trouverez à Las prix et
satisfaction uranti-. Moutius donnes x l'essai
pendant Ua mots

I. N ALLAIRE,
Coins des Tues St Pierre of Stodaeqaes,

Vinen- Vis Ln Bangue de Qirebos
ETLQuétec, 25 fev

A ROUEN.

Har.gardansla Rue St. Pau
EF Mausar maintenant occupe pat M ds tu C3
“Code ageing de Papers denn

propre pour le colnmience aE Rpiceties ot de Poona.
sons,

Et aus-i ln maison avoisinant fe hangar de MM dette contractée par tes hommes de son erp,
ou ayant fait partic de cot équipase, sans un ord. |
6uTit de sa main. i

Québec, 27 fév 1871
+

E Capitaine dn 3 wâls Français Kapha! pr. |
sentement aux booms Blais 35e sera respon |

 

"aide pour aucune dette contractee par son équi-
page, SOI avant, soit Après cette Alone, <au- tu
ordre dort de su main |

MARC GENTIL |
Capitunme |

Québec, 27 fiv 1871 . |

FORMATION 55 SOCIETE,
AUDET & ROBITAILLE,

(Suceesseurs de BABINEAU & GAUDEY 3
 

ES soussignés donnent #visqu'ils se sont amen.
cies sous le now et raison’ de © Audet & Kobi.

taille pour faire le Commtuerce de Mario vot pour
continuerla ci-devaut maison Babinean & daudry

Us profitent de cette occasion pour 1uformer de
nouveau les personnesqni doivent aux Succession.
Babivcan & Qandry, et Ixaie Gandey de verre
payer cu leurs mains le moutaut de leuré : GIPeen,

F M AUDET,
“HAS.ROBITAILSE

Québre, 27 fév 18471 —14

À Vendre à Somerset.
Us waison et plasicars bâtiroents de grande

valeur avec un grand terrains ct Cieux hangars
ainsi qu'ane terre adjoignante. Le tout provenant
de Geurge Johnston.

d'adresser à

AMABLE PREVOST,
Nos. 266 et 268, tue St, Paul,

Montreal
Quebec, 27 fév. 1871 —3f4

utA NADA, C
ROVINCE DR Qufissc, fa
District de Québec. } our Supérieure.

Sur Requête de JEAN-BAPTISTE RIVARD DU
FRESNE, de Québec, cr, Avocat, demandant
ls nomination d'un curateur aux bivus dr
THÉODORE GODBOUI , uhsent de cette Pro-
viuce.

Nous ordounons que le dit Théodore Godbout,
résidant A Whit hall, cou.te de Washington,État de New-York, un des Etats-Unis d'Amerigne,

ct un der légatairex géneraux ct universels de feuvDame Marie Gosselin, cu son vivant de la paroissede St. Vallier, comté Jde Bellechasse, épouse desicur François-Xavier Munard, du même lien, an-cien Pilote, comparaisse devant DOGS, ON AUCUN
des Ronorables Juges de cette Cour, JEUDI pro-
chain, le DEUX MARS prochain, A ONZK heuresdu matin, cn la Chambre des Juges au Palais deJustice à Québec, et qu'à défaut par le dit Thi.
dore Godbout, de comparaitre, les personnes inté-tossées et tes parents du dit Théodore Godbout of
a défaut et liceux, les amis, comparsissent au jour,lieu et heure susdits, en bombre compétent, àl'effet de nommer un curateur aux biens du dit
Théodore Godbout, et qu'il soit donné avis public
de la dite assemblée deux foix en langue anglaisedans le journal appelé * Quebec Daily Mercury," etdeuxfois en languefrançaise dansje journal appelé“ l'Evénement” tous deux publiés dans la rité de
Québec, mandons, ete.

Chambre dus Juges,
québec, 24 fév. 1871.

A STUART,
J. 8. C.

Certifié,

Fuser & Burnovans,

P.C.s.
Québec, 25 fév. 1871—@ oo

A LOUER.
A ceux qui désirent établir une

Manufacture. ‘

NE granite propréété dans un centre de popu-
lation à dix minutes de marche du marché au

Havre du Palain, tris avafitagoux pour nue Manu.
ncture.
Pour plus amples informations, s'adresser à Man, bourg 84. Jean.
Québec, 36 fév. 10Ÿ1.

[ J

J. B. ST. LAURENT, No. ?, Bue Richelieu, Fan. |

Julien & Frores ot vi-devant wecape poe MO Phdip
Fhelty, étant un wagasin avec un bon Loge nent
di huit apjuutements

DE PLUS AU PALAIS

Une mafson eu pierre à trois étages rue Herader-
son en fas « de ls halle, eceupée depuis plusicurs
Abe s vo mine Matson de Pension pur Madu
Veuve A’ lard, et en partait état de réparations

-— AUSSI —
Ces d(ux vastes terrains à l'Unest du Havre du

Palais ct wvoisinant les Mutiula uses de MA
Wood'ev. «MM Pwiddell & Teadel, à loue le
tOUE Cut part tot à la couvenaner dus locataire»

S'adressur à

PB RÉNAU
No vd, Bue St band

“Quebec 25 fev 1871 — lu

MUSIQUE NOUVELLE.
votfe Fleue de l'Atne sappeile l'Amour, Ser-ande

Wekerlin, venant d'être publice en Auslais rt
ch Français.

Le Vallon, paroles Françaises, Anuluise- ot {tae
lieunes de Gounud.

Prière À la Vierge Marie, par l Albites
Pavan: Favorite de Louis XEV, pue Fraderr Bos

Ron.

Vienne, Galop Brillant, par E Ketterc
A vendre par

 

R. MORGAN
Marchand de Musique et de Pianos,

Dépôt des Pianos Steinway ot Chickering

Quebec, 26 fév. 1871.

TROUVÉS.
A ln Salle de Musigue, apres Je Bal des GensMariés, une Boucle d'Ore, Hes, une Epin-
Blette en Camée, tn Eventail et deux Monchoitsde Dame. Les articles seront livré © à qui de duont‘ut bureau de l'Hôtel &t Louis.

W RUSSE; L& FIL
Quebee, 24 fév. 1971 —3f

ETABLISSEMENT DE RELIURE
(FONDÉ EN Is48 ,

Rue des Casernes, Hautes Ville.
E soussigné & l'honneur d'iuform tye public4 qu'il n eugmenté considérablements qe Atelierde Keliure et qu'il est prèt à eutreprer die touteseapecen douvrages duns sa ligne a der |, conditions

libérales.
Ayant fait l'achat de nouvelles Pre gse< À Uau-fren, ete | il pourra vütreprendre des éditions con-

sidérabler qu'il livrera sous le plus court délni
D. PRC WLX.

Relieur ot Reelew
Bus des Casernes, H ante-VoHquébec, 23 fév. 1871.

TONNES Sirop Barbades Supérieur
Ticrces do do do
Tong + de ‘Trinidad do

A 1ssi pour clore une cousig
15 Quarts de Blanc-Cyrus,
A vendre par

 

uation

JON. LA
N. 8, rue Sous-

Québec, 23 fév. 1871,

A VEND RE.
Len soussignés ont ca »

ANGUILLE de première que
Morue Verte en Quarts.
do Sèche.

Hareng, Boia den es,

~~ ADBSL =
Quelques Tinettes de Beurre ot

vendront au plus bas prix du mat
“ BOGUE 4

Québre, 23 fév. 1871.—2n

UHANCE.

le-Hort, B. V

uains .

lite

ché
POLIQUIN,

C tuai St, Andre

 

ApprentiHorloger
Or demande nn APPRENTI 1

ait déjà servi comme tel. De by
dations sont exigées, "

f'adresser à

Demandé.

E. JACOT,
Rue de ls Cours |ane, 8t. Bock

Québec, 20 fv. 1872.
 

DISSOLUTION DE SOCIÉTÉ, à

ben Beurre gt ils

 

‘JORLOGER, qui
vuñes récomus!
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SUÜFFISANT POUR TOUS
—mmunes 2 =

Fonds de Banqueroute
vir

     fit TThndat is Nouvelles. ih
Ci mr ha ormaren param pet + oe ot . af idSalinais

 
ria
Newry
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DE LA

VALEUR DE 50,000 PIASTRES.
i
 

;

BS bousignés- âyant achété ie fouds de commerce considérable et bien assorti de MM. BERNARD& HEMONL, No 4, rue Bt. Jean, À une

Réduction de 50 par cent sur le prix cotiant,

informent leurs nombreuses pratiques et fe public généralement qu’ils offrent In balance du fonds
de commerce à unc

AUTRE REDUCTION DE 25 PAR CENT,
pour la raison que le Tout duit être vendu le Ler. Mai, et le magasin livré à cette date.

En offrant cet avantage extraordinaire au public, ils sollicitent uue visite spécialement des
lustitutions Religienses de Charité pour le fonds de Commerce susdit, au lnagasiu ci-devant occupé
par MM. Bernard & Hémond où elles trouveront un assortiment de Draps, Tweeds, Soieries, Lai-
nages, Toile, Coton, Articles de Guâts, etc, etc, tous À 50 par cent meilleur warché que leur valeur
réelle.

—~ AUSSI —

Uu lot considérable du Coupuusfaits pendant la veute, à vendre pour moius de la moitié duprix
Le public est invité À venir voir l'assortiment.

eGUAY & Cie.
Québee, 24 fév. 1871

Acte de la Faillite 1869. ON DEMANDE.
Daus l'affaire de 0" demande pour le printeumps LEUX JEUNES

DEMOISELLES d'ayant pus moins de deux
FLORE RICHAED, épouse séparée qunnt aux anuées d'expérience dans le commerce de Marchan-

biens de ETIENNE LARIVEE : et ETIENNE dises Sèches. Ou exige de bonnes vevommauda-
LARIVÉRE,ci-devant forgeron, tous deux asso- tions ’
ci6s «t faisant affaire sous les Loms et raison
de T.R LARIVÉE & Ce, .

Faillis

S'adresser

Mue. JOHN VENNER,
No. 41, rue St Joseph, St Roch

Québec, 15 fév. 1971.
ES Faillis m'ayant fait une cession de leurs mr SE. —-

À Liens, les créanciers sont uvtifiés de sc réanir
a wou bureau, Rue St. Pierre, Québec, MERCHEDI. COMMIS DEMANDE.
le 15¢ jour de MARS, 3 il heures A M, pont i ‘ ;
recevoir un rapport de leurs affaires et ucmiser an ( N demande UN BON COMMIS muni de bonnes
Syndic. recomnandations pour un magasin d'épiceries,

K. HENRY WURTELE, d'udresser à eue
Syndic ad rateram JA GRENIER,; No. 28,rue Couillard.

i Hante-Vitlo
Québec, 14 fev. 1871.—94 .

Québec, 27 fov. 1871.—28

PIANOS.

  Ls

CORPORATION

 

S. SICHEL & CIE., ut ra
“agents pour les Célêbres Piano-Forte de ? HOTEL-DE-VILLE, pros ere à

Québer. 16 Frerier 1871.

ES personnes qui ceuteut détailler des liqueurs
! apiritteuses où tenir des maisons d'entretien

§ public, caccette Cite, sont par le préseut requises
{de produire les Certificats voulns par Ja loi à mon

; an { bureau, d'HUI au 3e AVRIL prochain. pour etre
Haines & Frères. ; soumis à la contirtuation du Conscil-de- Ville.
— Avis Public est de plus donne, quancune de-

ES lustrumebta ci-dessus sont le- meilleurs {mande pour licence d'aubergé ne sers reçue par be
4 Pianos wmanata tures et seront vendus à votre

|

Conseil-de-Vis si elle west accoumpagnee d'un
dépot (Magasin de MH MORGAN Sax plus RAS leertificat du Trésorier de la Cité, constatant que
PRIX des fabris acts. lle some de huit prastres imposée en vertu de La |
Pianos à louer à des conditions faces | 34, Vict chap. 2, sec 14,8 été payée Cette sou
Uu bon accordeur dent l'enviaze ot garanti, sera remboursée su la licence est refnné.

est attaché à l'etabilitsement.
Toux les ordres seront execute « ayo

promptitude.
Que les pessonneut désirant > procorer un ine Québes, 16 fév 1871 —4tu

trument de musique de premicre lus vo uitient -j
bien s'adresser à cet établissement CIG AR y 6e 1 / 99

ARES CABLE
AVIS.

+

E soustizué se permet d'attirer l'attention des |

Steinway & Fils,

  
; Par ordre,

sul ut L.A CANNON,
Gretie: de lu Cite

Quebec, 23 fev, ta7l

ESPRITS.

Reçues par le Grand Trou +

Tounes d'Esprits de Goudertiam £ Vait wo 0 pr ;
A vendre par ;

WILLEAM POSTON
Quebec, 23 fév 1871 |

- . J

CHEROOTS DE MANILLE.
—

Reçues par le Grand Tren

 

Amateurs de Cigares, sur les Cigares estampés

fabriqués cn cette ville et imitant le CIGARE:

SCABLE” La Cour de Chancellerie à Toronto, lui !

a aceorde l'année deruidte une injonction ventre|

un fabricant qui imitait les “ Cable” Maigre cette

injonction, d'autres continuent encore I« méme

chose. .

Ceux qui ne sont pas counaisseurs où qui ne

SOUpLONNRENt rien, prenneut ces imitations pour le

vrai Cigare Voici la diffægence qu'il y a cotr- les ‘
deux i

Avec le vrai Cigare l'estamupe est sûr be Cigar

même, tAndis que les Cigaros d'imitation n'ont:
Québec, 23 fév. 1871, qu'une estampe bnprimée sur un wmorcenu de pas

pier brun trés mince et collé sur le Cigare i

GENIEVR E DE HOLLANI die. Alin de notre pas induits cu erreur, les w be-
— teurs nous ferowt le plaisir de remearguer que

Genièvre de J DéKoyper & Fils on Parvique - chaque vrai Cigare est extampe en Or |Cen Cass Ronex

cu Cais es Votes “N. DAVIS C!BLE,"”
A venudie par |

WILLIAM POSTON et que le couvercle de la boîte eat aussi marqué,

“Cable"et que les étiquettes sur la boite et an

dedans, portent les Médailles accordées aux Expo |

Caisses de Cheroota de Manille, To milite chacune.

A vendre par

WILLIAM 1oSTON
Québec, 23 fév. 1871

RIZ.

Saas, |
Demi Sacs,
Qts. de Sacs,

A vendre par

De Riz d'Arracuu

WILLIAM POSTON

|

4 . “

Québec, 23 fev. 1871.

KAU-DE-VIE,
sitions Canadicunes, «ta l'Exposition Universelle

Tounes, de Parig de 1867 :
Barils, d'Eau-de-Vie de Jules Robin & 8. DAVIS, {

Cover, \ Ce Manufuctuiier des Cigares * Cable”e

 

No. 18, Rue de l'Hôpital,

Montréal

Caisses d'Eau-de-Vic de V Chatoupin & Cie. !
A vendre par

WILLIAM FONTON

 

Québec, 10 fév. 1871 —im
© Québec, 25 fév. 1871 a

A VENDRE.
UN RON ENGIN, de la force de $ chevaux, Avec

Chaudières, fc.
Conditions libérales.

S’adrenser à

 

=

HOTEL DU GOUVERNEMENT,

. Ottawa, 4 Février 1871. |
T LARIVIERE,

No. 24, tue des Fussés, St, Roch. PRÉSENT : |

Québec,21fév. 1871. SON EXCELLENCE LE GOUVEKNEUR GE|
|A VENDRE OUA LOUER. NÉRAL ENCONSEIL.

{UR la recommandation de l’Honorable Ministee |
UXE bonne maison à denx étages, avec toutes des Douanes, et en vertu del'autorité conféréepes dépendances, gites à la Rivière-du-Loup,

|

par a 8e Section de l’Acte 31e Vic. Chap. 6, inti-
(en: bas}. PALE ET fas ; tula ;Acte concernant les Dowanes’ il a plu 3S'adresser à . | Sou Kxuellence de faite le règlement suivant:

8 LACHANCE, à Depuis et après le premier jour de. Mars pro-
Pharmacica à ls Kivière-du-Loup. chain, le Port de Quecuatown, dans la Province

ou à 0 hal VIRKE, ; d'Ontario, sera etest par le présent, discontinuée des Fonnés. ' "ra ot eatQuébec18 fév. cet, : comme Port d'Entrée indépendant, ot il wera ot ent
Ss I par le présent constitué Port d'Entrée éxtérieur, et

RYE WHISKEY, | placé sous la aurveillauce du Port de Niagara

BARILS de Toddy de Goorethams & Wort actaol-
Wu. H. LEE,

Greffer du Conseil Privé,
lemont reçues, ot Canada

“ WIRLIAM POSTON Québec, 28 fév. 1871.

Olli Vomit et ab: vols din
WEEELal alanis

 
   

| E Cottage « Colerne.” sur lo chemin de Bean
gt, ci-devant résidence de feu Jobn Hacry,

ocr. Avec 18 pores de terre adjoints au cottage,
avet Orange et Etable en bon ordre.
Quand à Ja beauté du site, A la aulubrité de Ven.

dreif, il n’y 9 gacune comparaison à faire avec les
Autres résidencés dans le voisinage de Québec.

S'adresser au

Dz. RACEY,
No, 6, rue Collins.

 

Québec, 17 fév. 1871.

A Vendre _ou à Louer.
I ES Carrières # Colerne,” de Boauport. La pierre
A extraite du ces carrières est d’une qualité choi-

sie, Ce & nt cen carrières qui ont fourni la pierre
pour la construction de l’Asite des Aliénés.

adresser au

 

Da. RACEY,
No. 6, ruc Collins.

Québec, IT fev, 1871,

A VENDRE.
EUX Sets de Chambre à Coucher en Noyer
Sculpté, composé de quatre articles chaque :

Un Bureau de Toilette, un Chiffonnier, une Table-
Armoire et une Couchette. Le tout valant 850
chaque. Prix réduit à $32 Conditions libérales.

OCTAVE LEMIEUX & Ci,
Encanteurs et Courtiers.

Québec, 14 fév. 1871.

A VENDRE.
K soussigné offre cu veute uny Fertue située

— dans lu paroisse St. Joseph, de Lévis, de 3
écres environ de freut sur 40 acres de profondeur.
La maison à été tout dernièrement complétement
réparée ; lue dépendances ct les burrières et clotures
sont en bon ordre ct la ferme est on excellente
condition. Elle est située à 1 milles du bateau-à-
vapeur et à deux milles des fortications La grève
y attachièe est à 3 acres del'extrémité-est ded'Anse-
Est des Tudiens. Fi y à anssi an Moulin à Scie à 2
acres do la waison.

Pour les détails, sadressec 5 LE © Austin. No-
taire, où à Charles Bourget, éer , N. P., Bureau de
Poste, Lauzon ou au soussigne sur les leux

MICHEL POWER.
N B.—La Ferme est en Franc et Commau Soc-

cage,
Québec, 14 fév. 1871 — tu

A LOUER.
{ETTR magnifique maisou à deux étages en
! briques, contenant 9 Chambres, avec les ami-

{liorations les plus modernes, située, No. IT, Rue
Garneau, ci-devant vue SC Joseph, Haute-Ville.
Conditions libérales.

S'adresserau proprietaire,
F'CHARRON,

Of A J BC HEBERT, et
JA 1. CITAPRRON,N PF.

| Quôtec, 1w fév. 187:

, BUREAUA LOUER.
i 1 MAGNIFIQUE BUREAL, hatisde Lemoine,

coin des tues Nous-le-Foit et quai Napoléon.
N'adresser à

 
CARETER & DION,

Quat Napoleon
cher 0 iv IST —ln

A LOUER.
"NE maison de premiere classe, fanbonrz «true ;

St. Jean, No 81}, coutenant huit appartements
: bien divisés eC bieu tins, avee le Gay, "Ban, Caln-

be “net d'Aisan e, Réservotr, Hangar, Cour, vte pute

DUHBEC. | Laver Las
— AUsst —

Un grand ni utue d'ante-s maisons Loyer de-

H BoLbte,
Nataire

Québec, 30 janv 1871 —lu

A VENDIE.
E soussigue otre cn vente Lu puoptiète située sun

4 le chewin Ste Foye, appartenaut à M Joby

Burstall
S'adreseer à

 

FO BKILLINUSIEY.
Ou à JAS ROWRBOTTOM

tueloc 40 Janv 1874

MAISON AVENDRE.
TN Minguifique terrain sitié atauboure St Jean,

rue St

      

Jean, contenant quarante qaeds de!
ftont, sur cent dix pieds de profondeur, axee Mar- ! . ; . 0j Wi : Od
sun Hangar, Benne otc ote on an bon anand | chandises qui =u trouvent, sont sil Yineey depuis ad et au-dessus

   
   

 

   
 

Teae ey
——_—_—

A VENDRE. : Poresdeaus } Cour Supérieure,
N yraud terrain de 60 pieds de front eur 300 Mo. 100.
pleds de prefondeur, rue Sle. Marguerite, Ne. VIS est donné Daus MATHILDE CANKoch, deuxième maison de le ruc du Pout, terrain : vite MARQUIS, de le paroisse de Be.Josepropice à élablir sex matuuinetures à louer. de la Pointe-Lévia, District de Québec, épouse de. — AUR — i GUILLAUME CHABLAND, Constructeur de Na-Un bast d - maison dans la rae des Fossis, cou- A ISF $ N 0 | V El | ES vires, du même lieu, a, le TREIZK de FEVRIERtenant huit Chambres, en bon ordre, avec Cave, courant, institué contre son dit époux une actionGreniers, etc, etc. eu séparation de bigus, rapportable le VINGT deS'adresser a MARS prochain. Y

C. A. P. PELLETIER,
Frou de la Demand .

_ Omébae, té fév, FIAm i ‘ cree

T. LARIVIÈRE,
No. 24, Rue des Fosués.

_ Québec,18 fév. Jam.en
os VENANT D'ETRE RECUES SeW. J. MILLER, Acte de la Faillite 1869.

Ut
AVOCAT, ‘ Li

“ha à Se.No. 58, Rue St Pierre, Barse-Ville. PAR LES Dans TafladredoQuébec, 8 tév, 1871 —6m
BENJAMIN HUOT oir BT. LAURENT, Fondeur

Dr. B. GLOBENSKY |
Ci-devant de Montréal,

He. 4, Rue de la Fabrique.

MMAUTE spéclalement toutes les waladios qui ae
tatlachent aux organes de In respitation et les CHEZ R. HENRY WURTELE,maladies secrètes.

; Byndiq ad interim.LB SIROP PECTORAL DU bx GLOBENSKY Québec, 25 fév. 1871 à ttpour la consomption et toutes espèces de toux eut ‘ .toujours en vente à son burean.
Heures de Bureau, de 10 heures A. M, à MIDI,

et de 2 à & heures l. M.
Québec, 6 fév. 1871.

ON DEMANDE
UN BON COMMIS pour le Commerce de Marchan-
dises Sèches,

 

Failli.
L' failli m'ayaut fait nue cession de ses biensDERNI ERS S T E A M E R S les créanciers sont notitiés de se réunir à monbureau, Rue Bt, Pierre, Québec, LUNDI, le 13ejour de MARS 1871, à 11 HEVRÉS A. M., pouri recevoir un rapport de sesaffaires et nomimer un

(syndic,

5

Actedela Faillite1869.
PAUL BOUCHER voir MOREN: Y, ct WILLIAMy YOUNG, faisant atinires sous les noms et

raison de MORENCY& YOUNG, marchands
de Quincaillerie, de Lévis

Faillis,
No. 21, Rue de la Fabrique, LE faillis'ne'ayant fait une cession de leurs biens,

les créanciers sont notifiés de se réguir à mou
bureau, Nu. 17, Rue St. Pierre, Québec, JEUDI,
le 16e jour de MARS 1871, A 11 HET'RES AM,
pour recevoir Pétat de teurs affaires et noumer un
syndic

P. Er. GODBOUT,
No. 58, Rue St. Pierre.

Québec, 4 fev, 1871,

CIDRE! CIDRE!!
(HDREd'une qualité supérieure, venant directe-
v went de Pictou. Cette délicieuse boisson est

tortement recommandée par les médecins pour la
dyspepsie. [la été examtué par des juges compé-
tents qui Pout de lad) Je meilleur breuvage offert
au publie,

S adrerser à

 

B. HENRY WURTELE
Svadic ad interim

Québec, 25 fev, 1871 —2s. a Caisses d’Alpaca Noire.
2 Caisses de Toile et de Coton à| Acte de la Faillite 1869

Drap.
50 Pieces de Shirting Blanc.
Un escompte considérable sera]

accordé de manière à faire baisserle!
fonds pour faire place à nos impor-
tations du printemps.

I
- -

Data l'affaire de

PAUL BOUCHER vis MORENCY marchand de
Quincaillerie, Lévis.

 HENRY GLASS,
Rue St. Pierre,

Québec, 17 fev. 1871
Faillr

E Failli n'ayant fait nue cession de ses biens,
4 lus creanciers sont notifies de s'assembler à

mon bureau, No, 17, Rue St. Pierre, Québes, LUN-
DT, le 266 jour de MARS 1871, à 11 HEURES

  

  

A   as == | A. M, pour recevoir l'état de <cs affaires st nom-| - > + TT EP
met un SyudicCOMPAGNIE | K OTHENKY WURTELE,ou

! Syndie ad interim.
| Quebec, 25 164 INT] — os

CHEMIM DE FER Acte d ill] | Nous offrons les Marchandises, cte de la Faillite 1869.
Uk LA suivantes à l'escompte considérable us l'adaire de

susdit: HILAIRE GABON

Notes Noires de Lyon,
te .
| Gros Noir de France.

| po+
| RIVE NORD.

AVIS. | Gros Grain Noir et de Couleur.
___ | Popeline Noir et de Couleur.

De offres s-ront veçues parle soussigné jusqu'au : Moire Antique Noire et de vouleur.
2e MALUS prochain inclasivement, de per-{

“sortes competontes à temaplir la charge Œ'INGE-|
'
:

Fall
J" soussigue, À HENRY WULTELE, de Que-

oJ bec, at cté nonoue Syude dans «etre attaite
bee ctcans sers sent requis de Mler Tours reclanes-

tons devant mol dict ann wis of dee rénnion
des dies éanciers are fon a mon bean, Rue St

i Pierre, Québes, VENDREDI. t

0

24- lots de
| MARS prochain, à 11 heures A M pour Dinter.
laatoire public du Faith et te récleurent de < aitaise +
Halo la Faillité en gonéral.
| BR. HENLA WULTELE.

Ssudé Otfiri: ]

 
NIFKUR EN CHEF de cette Compagnie

A H VERRET.
Secr, taire Quebec 123 fv 1871— 2x

Québec, 10 fev 1871

AVIS PUBLIC,
Drap à Hahits Alexandra, acheté à a. ;

Paris avant la guerre et maiu-. Acte de la Faillite 1869.
tenant la mode dans Londres Dass lature te
. au Varl [CM McDONALD & FULS on liquidation 01et New York. | MOMCDEONALD rudiceduetherne nt

| | ‘ Euitl-
: ~ ve . “ . { ‘ VIS ont pur be present do ie Les Fuillis cr8 - TT ’ tu z > 3 1 pr 1 Chitie gh sl hitŸ AN l acheta du Sy ndie, le | LX depose women bina in ae te dd. composition eti
/ Fonds entier de Marchandises! de dechargeseetre cs ute par oman tite sn nombreSa MS | dés crauerers des dits faible, representant les trotNèches appartenant ci-devant à MM. Robes contfectionndées dans Détablis- puits cu valeur de leurs dettes sujets à (re exam:
| Laidiaw & Cie rue St ! sement par des falseuses ex pé- pue Peur Le veriticaton dif He proportion tilesJean, a . PA pas doppositien tie amen an dit acte dans 1s\ | rimentées.

“un très bas prix. nous
. ; Fay leurs accordés pui la Lad depois La deinen inoffrirons

; serüon de cet a | AUITAI apres le atit act =
vant sa tenes
! WM WALKER
. “vnetis Officiel

MARDI prochain à notre magasin,
[rue de lu Fabrique, le fonds entier!” Ç

Jin be

"4 «1 Acte de la Faillite 1869
Dans Paar de

GKOKGE BELLE AI

In few 1ST1la 25 par cent au-dessous du véri-l
| . . .
| Mérinos Français depuis 1-

au:dessus.

{ . A

table prix coûtant
+ |

La qualité et hi classe de Mar-

 

> tarin plante darbees waitrs AEE IN ; | Flanelle de Goût à Chemise FuteSudrenses n Men connues du publie, que nous! | (se feuille de divvet peepee teHi HOLDU | . | sujette à ofjeetts SRY 4e nr ede My =Notait | essayerons anconement d’en faire i on Ve hand fpand otQuebev, 26 jaus 1sT1.—3m la description. fi HENKY WUKTELL

E haut do maisonsde MA Lute hie, siticesiue
Se Paul, pres da guar, Colte batisse oat tes

propre et bien sittiée poi tin mantta tore quet- |
congue

Conditions factl <
S'adresser an propriétaire.

AME LAROX HE
Rue St Paul |

Quebec. 24 jauv. 1871 —lwu

A LOUXENM.
TNtuaison, conteuant hint Charabres, situee |

rue d'Aiguillon, près de Picking St van, avec
Ktable pour un Cheval «tune Vache Lover, $160

VSadressez À

ou a H BoLDFE NF
Quéheu, 40 janv. I87!

A Vendre ou à Louer.
; M ATSON A vendre ou A loner, A St Alphonse 1

| Naguenay. très bien situce pour du innensin et;

une Maison de l'ension. ;
Pourplus amples ilformations, s adtesser au puo-

priétaire

F.X LEPAGE,
No %4, rue de In Contonte, St Koh

Québec, T9 dec 1570 — 4m

BOUCHARD, LOKTIE & vik |

1

|
|

|
i oes

|
!

i Syndic Officer l{Les prix satisteront tout le monde. {1 Quabee, 16 tev 187] —2s

| 100) Paires de Couvertures en laine _ 1 * * Ty gd

à 20 par cent au-dessous du Acte de la Faillite 1869.
prix ordinaire. | Dans l'atture a.

|

 

GLOVER. FRY & Cie.

Québec, 6 tev INT

POISSON!HUILE !!
SO QU ARTS Anguilla, toe unin
Lu , Morte de Gaspe
59 Caisses, Motur de Talile,

su Quarts Husl- de Morne.

EDOVAKD NADEAL,

Fartii

PUNEfeuille de dividende auto preparee ot est
Spotted objections jusqu3e quur de MARS

| IST] apres lagnuelle date L dividende scra pav

: KE HENRY WURTELE
Svadic Officiel19 Huile de Loup-Man Coton Jaune à 34 la verge. ÿ Québec, T6 64 1S71

Tr Shirting Blane depuis 54d. ot auTELES. * 8 puts gd.

—

,dessus Banque de Québeci . .

| Ah cät pur be present donne que ta Banque du
| Québec dumandera à la législature de ta Pa =-
| sance du Canada Vn acte Autorisaut nue angmen-
(tation dé son capital d’un million ot demi de
| piastres La prolongation des delats de trois à six

_ | Mois en cas d’abrence du Présideut. du Voce-Prest-
dent, où dun directeur et ln sub<tithtion d'un
(BUtre à sa place, La continuation en faveur de la
Banque du méme taux d'iinterct après l'échéance

{de toute valeur escomptee, Te pouvoir d'inscrire
{au compte du faiseur on de Laccepteur tout ballet
i vn possession de ta Banque nn chancomwent dans
(les formes de constitutionde procureur, la conti.
| mation de la charte accordé ou qui sers accorde

jou Demi-Bortes, Pwankar, Hvson, Seuchone
de la derntere teroite

2u0 Quarts Urge Porter

fon : Gruau Fras
A Vendre par

JB KENAUD & Ci,
No 28. Rue St Paul,

Quebre, 4 jauv 187: A0 Dougaines de Nuages à 74d. vu
| lant Is, 3d.

Meules et Pierres à Moulange.

MEULES d'Evosse à l'erter Orge,
Pierre à Monulrnuges

AUSSI —-

A verdre que
Avis aux Capialistset aux Marchands +370"=0DEPARTEMENT DRS MSSTRURS. Leeeee

ES woussigués offrent on vente, des conditions |
très libérales, deux maieons ctinagasins situées |

dans un des endroits lee plus vomueigants de
cette ville, au coîn des Tues St dirorges TON Oli.
vier, dates le faubourg St Jean, vis-à-vis le magn- §
sin de Marchandises de Nouveanté de M deorge|
Lawrence i

TESSIER & DELAGE,
Notaires, |

No 4 Rue d'Aignillon
Quebec, 9 jauv. 1871 —du |

TERRAIN A VENDRE.
4

+ . . . ; i
Ce magnifidue terrain faisant i cncoignure des |

+
|

 

rues Lachevretière et St Amable,
Ce poste ost très avantageux pour y faire un

commerce d'épicetie

Nadresser i JACQUES MALOUIN, Aviat, ou,
au propriétaire !

JOS. LACHANCE,
No H, Rue Sous-le-Fot, BV

Québec, to janv. 1871

A VENDRE)
'

A LA :

Librairie de Garant & Tradel.|

ortsait en Grand deFon Mgr. I'Arche-
? ~~ véque de Quebec. ©

PRIX, Oa.

Québec, 4 fév. 1871,
¥ ;

«LD ARR + °

Pog
| Caisses de “ Liome Lead,” de KE. James &Fils.

! par l'acte de la 3te Vict Chap. T1, avoc l'exteusion
des privilèges relatifs aux certificats d'emmagas.-
nage dans les entrepôts ét les estacades of les
chartes-parties et à la v. nte des actions de la dite
Banque sur losquelles elle peut avoir des privi-
Jêges ct pour d'autres objets.

JAMEX G. ROSs,

President

KW. WITRALL,

Vice-Président

+ HE RENAUD & On.
No, 20, Ke St Paul

Québec 31 janv EST

: lb Drap Noir À 25. 3d. valant 3s. 0d.
e Pilote 34. 6d. : Ds.Traverse du Grand Tronc. Drap de Pilote à 3s, od val mnt Ds.

—— Drap Castor Moscou à 4s. 3d. valant ;
À PARTIR D'AUJOURIHET, le vapeur = AR. 0s. 3d

TIC” fera In traversée du fleuve, jusqu'à : :
nouvel avis, comme suit:

LAISSRRA QUEBEC.

830 A M—Train de la
tualle pour ln Rivière-
du-Loup.

600 M M -—'Train de la

malle pour Montreal «t la malle pour la Ri-
l'Ouent. vière-du-Loup

Voyage intermediaire pourfret,
St le temps le permet

  

N F. BELLEAU,
TIMOTHY H. LUNN +
ROBERTH. SMITH.

Nul autre journal ne devra copier cette annonce
Québec, 24 jauv 1871—2m

Un assortiment considérable de Directeurs
Lingerie etde Vêtements de dessous

820 A.M—Trindela! pour Messieurs.
malle pour Montréal.

LAISSRRA POINTR-DEVI.

415 P M -—l'rain de

CHEZ

LEGER & RINFRL',
Ne. 31, Rue de la Fabrique,

 

A GABOURY,
Secrétaire,

Compagnie des Remorquenrs du St. Laurent.
Québec, 20 fév. (871.

DOME BLACK LEAD.

Keçues par le Graud ‘Froue:

IST par le présent donné que la Compagnie du
Chemin de Fer de la Rive Nord s'’adressera

au Parlement fédéral, 3 sa prochaine session,
pour lui demander d'être exempte de construire
des ponts /évis, tourrants OÙ va glissosre ur les ri-
vières navigables, à certaines conditions :qui ne-
ront déterminées par le Gouverneur-Général en
Conseil sur le rapport du Commissaire des Tra-
vaux Publics.

A veudre par HAUTR-VILLE. JOSEPH CAWCHON,
i Président C. F. B. N,: omyacCTglear ena¢

WILLIAM POBTON,   Québec, 33 fév. 1871.

oH
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CINE

CORPORA I10N

QUÉBEC.

RURCTIONS MUNICIPALES
LISTES DES ELECTEURS

Bureau du Greffier de la Cité

HOTEL-DE-VILLE,
Québec, 30 Janv. 1871.

AVIS PUBLIC.
VST par le présent donné que conformément aux ;
E dispositions de l'acte 34. Vict. chap. 35, les j
deux listes alphabétiques, l'une des personnes ° pratiques ct du public de la ville et de la Compa- |qualifiées à voter aux elections muni ipales pour, Euie.

quartier de la cité qui ont /Echevins dans chaque
payé leurs cotisations pour l'aunée fiscale courante,
avant SIX houres de l'aprés-rwididu VINGTIEME
jour de JANVIERcouraut. et l'autre des personnes
qualifiées à voter pour Consciliers de Vili- dans
chacun des quartiers de cette cité et gui ont aussi
payé leurs cotisations pont l'annee fiscale courante
avant SIX beurcs del'après mididth VINGTIEME
jour de JANVIER courant, ent ite déposces au
bureau du sonssigne, ot seront COMWUGIGU cs à
yuicutgue cn fers la demande, tous les jours depuis
NEUF heures du matin juaqu'à QUATRE heures
de l'après-midi, depuis le FREMIKIE Jnsgn an
QUINZE de FEVRIER pro bain, cos deux jours
inclus.
Tout électeur qui dénite faire ajuster son nom à

CEUX que contienneut les listes on Pune ou l'autre
des listes des Electeurs d'un quartionr vn faire bifter
Bu nom QUI sy trouve, duit vu faire In demande
PT écrit et s)Us à propre signature, cn indiquant
8 résidence ct be nom de son quattier, vt remettre
cette demande au Greffier de la Cité, le on avant
le dernier jour juridique Je FEVRIEL prechaite.
avant QUATKHE hutres de l'après-midi

Toute réclamation un demande relatisement à
l'addition ou radiation des noms sur les dites listes
doit être déposée dans l« Burran du Gr-fier d- la
Cité, avaut QUATHE heures de l'apres-mmidi du
dernier jour juridiqu- d- FEVRIER prochain, et
le dit jour passe. nnlle demand: on reclamation oe
“era reçue par be dit Groff

LA € ANNeN

 
 

 

Grothe ct la 0 at,

dalleHy oman

Ei

CORPORATION

QUEBEC.

BURKAU DES REVISKURS.

HOTEL-DE-VILLE,
Cede 2 Fevvier 1571

VIS PUBLIC est jai le present donne que à
Burean des Revi-cur- ctatilr par ln Geme -utr-

rection de Ja Tle section de FAG dH SH potition
de la cité de Quebec, 24 Viet. bap 77, 1et qu'a-
Mendee par la de section de in 44 Vi à € has
russcublera le QUATHIEME Jour de MARS pres
chain, à THUIS beures de réloves. à PHotol-de-
Ville dans lé salle des seances du conseil pour
prendre en consideration bo~ bistos dos Elstour-
Municipaux cteuteudr- 10. personnes qui anon
fait des rés lamuations touchant nee ction on Fons
sion des Douus sur ces ister on pour entendre
leurs procureurs dûment autoris. sort ginal sujour-
wera de jour en jonr jusqu'a
hietes des électeurs aient cle te visées et airele -
La correction de eos listes doit ctr achev Je

PREMIER [PAVEIL prochain, suivant ©o~ tera«
de la lot.
Le Barvan des Reviseurs conunencera par le

quartie Champlain «t continnera par les quartions
St Pierre, St. Lomis, du FPaluis, Montcalm, st
Jean, Jacques-Cartier et St Ro h

IA. CANNON.
Ureffier de ta Cite

Quéla» 2 fev 1871 —1ru 2fx

 

CORPORATION
on

9U Xx: 3 HH CC - | * aii des prix inodérés, par
Listes des Electeurs aux Elections

Parlementaires. .

HOTEL-DE-VILLE,
Québec, 14 Janv. 1571. !

r ‘ |AVIS PUBLIC
ST par le présent dons que Jew linge den &lee- |

teurs des différents quarticrs de la Cité de Qué
bec, ayaut droit de voter à l'éfection d'un ou pla-!vicars membres des Communes du Cannda et de
l'Assemblée Législative de Ja Province de Québre, |
Ont été faites conformément aux dispositions des !actes 21, Vict. chap 82, 34 Vict:, chap. 26 ot 27Vict. obap. 8, «t sont maintenant dé oféex au bu-|rau du soussigné à PHôtel-de-Ville, où Pon pourri!
tes voir, de D heures do à4 hourés d- l'après-éddu reinièmé jout-de”Jaurier courant, au
deuxième jour de Mars prochain, c- dernier jour;

l'insertion - l'ofnisaion de sen nom sur lesdièen listes, ou Wwut élrctuer qui désirera en, fair
biffor où y faire ajouter quelque nom, ford opd
demande à cet «flot, par écrit ct 1e" mberhettra nu
entesigué, le où avant le dit deuxième jour du
Mars prochain

= L.A CANNON,

jour inctus; eepardetre qni se croire fence | M F.

Québec, 16 janv. 1871.—2fs
MT

 

1F. X. LEPAGE;

 

    

 

Ne. 34, Rue de la Couronne,
A l'honneur d'informer le public cl wes amis

qu'il vient de recevoir peur cette saison une
cuneignation considérable de Marchandises de
Dublin, d'Kdimbourg et de Londres.
n lle epévialement l'attention sur l'enumé-

ration des articles suivants ;
Drap Noir tont Laine, Drap Noir Union, Casimire

Noir tout Laine, Twecds Auglais, l'weeds Cans-
diens, Cobourgs noirs «t de couleur, Alpaca noir
et de couleur, Tadicanes, Coton Jaune, Shirtings,
Long Cloth, Coton Barre, Coton Cruise, Coutil de
Coton ¢t cn FH, Coten. à Drap, ‘Toile à Drap,
Rubans, Noies Glacoux, Fleurs, Bas, ete, ete,
Un lot considénibie de Flaueile rouge, blauche,

et defantaisie, Drap Foulé, Doubl- Fouté, Drap
de Castor, Drap noir, Ecossais, Couvertures de
Corawull, Merinos Prançaie, Ktottvs à Robes, nou-
veaux Chales, Plaids licosais, Echarpees Ecussaines,
Etofles 3 Manteaux, Velours, Soice ot Poplines,
Gileta en Velour et vn Drap, Caleçons ot Camisoles
en laive, Gants, Crémones, Chemiavs, Cravattes,
Bretelles, Cols, Puignets pouveaux petrors, Colles
rettes «à Nuages.

LRHERABLR
No. 53,

A LENSEIGYE DE
No. 53, &.

RUE ST. JOSEPH, Nue v
ST. ROCH,

 

st 7 NYTh

x aL

CHEZ

MONTMINY& BRUN
Sera oflert en veute

A PARTI RR DDAUJOUR D"HUIX
“Un grandlot de 

que tontes les

Française, de Corr-upoudance Commerciale, en unmot un cours complet de rhétorique. Ber référencessout |ex pretgières maisons et, incipalys écolrsvhs MaCrete Méidttier taitfWeique aurla rue de la Couronne, In truisième où quatrièmeGretiier de tu Cité,

|

maison de Is rue Ste, Marguerite, No. 64.

- Bureaux de l'Evénement, àQuébec, No. 1, rueBuade, à côté du Bureau de Poste,

Nouveaux Chales venant justement d'être veus
Tweed de l'Ouest d'Angleterre,

‘ Drap de [1] “

{ Drap Bleu et Noir poitu pour Habits et Pen Jacket.
| Une caisse de Garuitures.

Vêtements de Dessous pour Messiors
—

Provenant d'un

Fonds de Banqueroute
Acheté à Montréal, consistant en :

2006 verges dAlpaca Heuri, à 6,4. la verge, vabuit Sd.sono Beeps, coule nr uni, 4 9d vadate od200 Couverts blanches, à 65 3d valant ve
God verges Tweed Canadien, 4 3c 2d. valor FS1600 Coton à drap croisé, à ta sd, caluné 25. 3dLog + Coe tom i bs gpd peach Os
260 Tivre< de Laine Ecosse à tricoter, à; ,

Shirting, Coton des Indes, à dpt ple-Marchand de Nonveutites. ! Coton jaune à sd or pinsQeéhec, 24 déc 1870.
ludicrne 3 ad ot plasi

Velvetine, Waterproots, Alpaca noirer dESPRITS. sets, P'lauvlles, Lrups de toutes sentez, Notes, ete=" MONTMINY & BRUNET
TONNES de Spiritueux, 5° 06)
barils de Foddy Whiskuv. Lo. ; PS Ca , .

' oddy Whisk és \V'onhdiez jus lEusrieueha Fruittr il Erabh, Rur SI. Joseph. No. 53.Gehee 24 fancier 187)

A vendre par

{ Des weilleures manufactures, fruits à oudre, de
toutes les grandeurs.

Bonneterie et Gants faits à ordre à Luüdres ct ven
Bosse. !
Et une foule d’autres articles qu'il scruit impos.

sible d'énumérer.
U compte sur nue visite partu uliére ot de sox | 

votant Ts cal,F. X. LEPAGE, |

 

Soteiles, eteee |

WAL CONVEY

 

Arrrmtatk1.mms 1.
 

Quatre 9 janv 1871.

THES.

THES Souchong et Congou on dats < ot demi-tavites,
À: Thés Japonais et Japonais Oolone on dd. mi-hoits

Vieux Hyson, Gunpowder ct Twankay cu deni
lusites

Avec un Assortiment Lieu vie d'Epieries An
Hluis< 0 t Américaines

A vendre pau

‘de tous genres, qui appartenait :

Quebec, 9 jauv 1871

; BEURRE.
400 PINEPTES de Beurre de Kamionta-ka
zoo * “des Townships

AV vendee pa

No. 4, Rue St Jean,
A UNE REDUCTION Di. PRES

20 pour 100.
informent respectrensement leurs nom-Leerqua partir du 26 du présent mois àaller au jer mai prochun.

ILS VENRONT SANS RESERVE
tout ce fonds de Mavchandicos poor aviron Ia moitic de sa valeur.

ceoIMMENSE AVANTAGE POUR LE PUBLIC4 ventre pa
i

charitables et les
Bernard & Héemond,

WAM Cc ONVES
ste Wane {<7}

LARD MESS.
Son ET ARTS de Lard Mess,
Pom : Mess Mince
co Prime Mess ot Fog
A vende par

kn consequenes les SeHISSEEE

breux clients ot 1e publ en

WMA Cox tk)
Wiebe 3 canx jst

des
Las communaute reigteuses, con cnn ies Panes

partbenthers trouveront à Fancien tabi Smeal de MM

WAM CONVEY
bec, muy INTE

UL astortmaent complet de drans. étoiles vaneries images, objets de gonit etA U ENDRE. de But aisye tetes en "fete tnt Taux dde pires de 50 pour 100) de lapres ras À que Vaden reezt
| Poceu<<tcne à lhonn ur d
don) pat a toturint du'toas de Lagat, N 6, Les soussignes devant ive entoable vt Merisier, ivr quniite do tres dur ns - ar ; os -
ey derisser, tete qunbite Lt tour chain, feront d'énormes + teriiees cour vondre d'ici a € temps, tous les effets— ati — QU composent ce donds de quareh ndes ct pins variéesLomeboas won oth rebirouda € dun + Foe publie CD Yesete tise nse ge di Sitter be dit établissementALFREE PMOND,

ean des ter du Pont ot de la Het

GUAY & Cie.
Crib oly er]

Wiebe ney P<To

PS Aucun hyre de conne - “toutes des ventes se ferontPOELE

S

,wm
ematteamte
 

1 {coeidetable de Poule 4 patrons sut:
alt=

veles de Cuisine, de Patloir 64 de Chamtn.; Sr LE" PETIT W \MZER)
a Trois fontut 4 4 + | 4

{harbon cdi en Bois, de tous bre patrons possible | 4 4 A J 4 À . À 4 9

Foucher simples, Double où

A vendre lez
BELANUER & CARTIER N le pts magucificure Le plus ciccont be plus solide des

 

(uêbes, 27 «et. 1870 ;
Î

æ” > 3IMOTITILIN= A COUDRE:..HUILE DE CHARBON. |
. - . Lover ade mons wr on tet à iris ed qe L'amcubl-ment d'uan- maise est

DE x ct canonsde Char de ls meilteuie Hg, ; Unreal 1 SU oy a aes in Moning, og Nam en ds contes math aver Fathras
de Charbon raîiines +n Vente, ru tes ef ne ae at à Mans .etl ado pix trés-reduits, choz

"SXBRLANGER & GARIERN à mesQuèbes 27 cet, 1870 ’ nous owt© ma amting 10, lie 1 Macho © 0 dade de tout conte, Mg hin .) Co Woche Wi iin Manin 7 14 dress dd Sine 5 WY age Gooner, Baker, Home,- Haytutuad, +14,FERRONN ERA y ‘ Cred à : ; ; :
Nn ay . ‘ qu + porn an | i ' |

SESANTdoteronenero NOUS faisons invitation à voi ali an public do venir les voipFerronneries, Comprenant Usteusites de Vi, Le Feist Wan, Pollen ete ques ns tonte POUR put detente taachine de ce nous.bace, Vaisselle Galvantses, Contetb un ou
A veulre chez

BELANUEIK & GARIÉEY
Quéle-…, 27 oct. 1870.

HUILE DECHARBON
ES quisonmes qui désitent ae procurer une
qualité supérieure d'Huile de Charbon (Fétrols

bien dé ulotiee et donvaut un. hansièr- dda.brillantes, feront hier de faire teur approvisionte -
Went chez

WOODLEY & Cie.
Ne. 26, Rus St Jean, Quel

ct 3sPECIAI» 4 / À .

hie Crean de Ne an la premiere < maine de Janvier 1571
"3 ‘ i. 4

Le Prix de ses Machines ne sera que $10.00.
Woodley & Cie.

“ia

AVIS
ddr or

Foo VALLERAND
PS —Cette Huil- <e vend au mêtue Prix que la |com uminne vt est nvoyée À domicile.
Quebed, 19 junv 1871.

LAMPES.

2 den[FIRI

Attention[> grand assortiment venant d'être reçu Lampes :
de salon, Salles et Pasay, pour suspendre

 
 

I Attention!
UN ANSORTIAE! DES PLUN RICHESF. 0. VALLERAND. | ENQUe bec, “1 déc. 1870. ! + reyGLOBES DE LAMPES VERRERIE, POTEE IE, PORCELAINE

L’ boisdeGhabentieamp,A,biengrou ORNEMINTS DFE FANTAISTE
A 25 ET 30 POUR CENT D'ESCOMPTE.

P.O. VALLERANI.

| LES ARTICLES SUIVANTS SONT:
Lamps» dd. Table, de (5, ad, 4 E30

Qnébec, 21 déc. 1870.

A VENDRE. |

 

PHL ’ Clhandeliors, de Là $501 Vers
TP JAI'ON, ! : ; : ; Vern ; EL es 2THE Al Value | Euatres en verre, de 25 à Zion, | Plata La Co ah 15 sas“ Blew. Lanteroes pour Ktables ot Moulins d. toa Rei Carafes i lean» " “Latspue pour Navires. (Vertes à patt- + « Qi

A vendre par ‘
NAZAIRE UKCOTTK,

Quai de Hout,

becs, Chemingees et Mèches de tunte deerris tion Veron à Vin, à Champagne, Liqnear, Claret et àSat à diner, de 10 à $roo Bière, Anglais découpée et anis.Set à déjeuner, de 4 à $40 Vaimeranx pour le Beurre, Ia Crète 1-a Confitures_ |set à Thé, de 4.60 à $25. rt Pear, ' 1| Het à Dessert, de 6 À $Ry. fe nt. de Fantaisie de toutes descriptions

 

Québec, 9 fév. 1871.

ENSEIGNEMENT PRIVÉ
ERVÉOU, prof-aseur AVanlagen-

Meta Voilette, de 15 $2s.

   

  
AUSSI —; ; sement connu, qurtiont à 19 Haut. Lu uaegmitique masssttere nt dd fit. os Var Vote à Fleurs de toutes grande À bat de

Hippre : sonnet dorgigily «8 as Jui

|

touæ Yes Patrons, Thies den Manufectares Anclai ; iE8 letsplang hpi

; A ‘ ve tres Angialge ot HE liets plahdédew Bh 8 hy ole Pmcaft & Tl tore

|

amenfacturiers, | thet Grom fi liers v Ce teurs

 Ænile de Charbon delameilleurequalité+1
P. E. CACNON DE,BELLE-ISLE,

S av d¢JOHN PYE.
SO 8 SLA |

t
e
t
e
m
m
e
e
e

_

Québec, 17 oct. 1870, Québec, 3 déc. 1870.—bm

   

DE |,

tublissement au ler Mai pro-

   

ST. roche, |

(|(BAGAR-

MARCHANDISES

voulur, Mésines Francais, Convee-pieds frappes, Copa

; | Y 3 Ÿ 713 hr’ Avec reconnaissance bes offraudes qu’on vondra ;/ { F Chien four fare on favene de cette cg lise si éprouvée: ‘ Pi! e) ‘ Daun Vivi T'asacay, i¢ “ie 3 e 0 " 7 Ley asset

Le syndie officiel a vendu aux soUssigues l'immense fonds de nouveautés

vos MM. BERNARD & HEMOND, ,

t'uufex découpées «1 prexsées de tonte description. |,i N se, #

|e Les ouvres sontsxivothd avso PONOTUALLTÉ

'

 

   

AVENDRE.
AMANDER PIQURKS,
Vieux Vin dv Bourgogne.
tag Podro Pus. Ce i

TAUB— 1
Un assortiment complet de Fruits à l’Euu-de

Vie.
Pôches à l’Eau-de-Vie.
Prunes.
Abricots.

ho a oF GISMIRAS & BAZIN,
Pangage Têtu & Garnvau,

Rue st. Picrre.
Québec, 30 déc. 1870.

“Æ public est respectucusement informé qu'il y
4 aura à Ste. Cécile du Bic, au commencement

de Juillet prochain un Razar déstiné à l'ornement
due Autels et céparations de l'Eglise du Bic.

Les personnes charitables qui désirent favoriser
celte bonne œuvre sont priéee de douner leurs con-
tributions vu Argent à Madame $. Bouchard, Tré-
idm
“Eu Effets aux Dames qui tiendront les tables

Ë Mespaues G, NyLVaiN,
" A. Hauxe,
of S, BovoHakp,

P.Pruries,
“ C Guxéakux.

il y aura une table de rafraichissements tcaue
par Mesdames S. tiouchard et C. Généreux.

Québec, 7 janv. 1871.

Le Bazar de St. Sauveur.
E public est respectueusement informé que le
bazar qui devait avoir lieo Fautowne dernier

et qui a été différé à cause de l'incendie de st.
Roch, eat définitivement fixé au mois de Septembre
prochain. i

; On sait que of bazar à pour but d'aider tes
Bévérends Pères Oùlats de SC Sauveur à faire hs
L'AVAUX béCe&aires pour rendre convensble Pinte.
tleur de leur égliee. Nous expérons queles citoyens
dv Québec, qui sc cout dejà moutrés ri géuéraux,
vouiment hick somploter loue bonne œuvre on
cuccoragewut be bazar

Les Dues dont {es noms snivent ot wutres |
portant desirconmnandations à cet effet recevront
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© FE OCLOCTIER,
‘ + Manteau, !
“ JB tort, i
= U. LAPOINTE. ,

Maulame Z Levn-svur tiendra la table ds sufini- ;
chissements, |

: tar ordre, |
MANTINEAU

i Nec tao

| Québue, 29 déc 1ST0

Médicaments Français.
ES soussignés, Agents de la maroon 1 Fiore,
Pharmacien à Pacis, offrent en vente les pro

duits phartuaceutiques suivants -
Poudre de Charbon Végétal Médectnal de Belli |

le flacou Toc.
Quinium de Labarraque, la Inuteilte. St 75
Pilules d > Carbonste Fernenx inalterahle d-- Vite

let, le tacou, 80 cents.
Goudron de Guyot, Liqueur Coucentie

le flacon, 70 cents, !Perlen d'Bther du Dr. Clertan, bo flacon, +0 cents |

|

| 
et Titre,

d'Asaa Fætida . RE - |
“de Castoreaw ogo |
“de Digitale - ve

de Valeriane …“ a.
Essence de lérébratinr : ei

“ de Chloroform + - xa]
Pate Pectorale Balsamique de K znauld, ta i we|

50 cents.
Bonbon Pectoral on Pate de Batdry dn Hat.

Cena,

Ruplitre de Panvie Howe de Beal dn fondiee

And

Huile de Fuie de Movur Médicinaie de Biruhe te
flacon, 85 couts

Fau de Milasec des Carmes, le flacon, 45 couts
Pilules Préventivrs de la Goutte ct des Ulnun-

tismues du De Laville, le Hacon. 82 75
Liqueur Curative de la Goutte et des

tismes du Dr. Laville, le flacon, $2.75
Dragées vrimaud employees pour l'incontiuence

d’Urive, le facon, $1 50.

FAIRE & GRAVEL,
No. 249 Kae Notre Dane, w Monts oal

IRI Québec, 31 ent 18TH |

vis : T jae pe 1 ™ iLe, Way HE 1
i  

  
0SÀORAL, ee,TAPIS, ET

i Nees offrona en veute à des prix tris veduits |
NV les Tapis suivants:

Tapis de Bruxelles.
Tapis de Velours.
Tapis de Tapisseric
‘Fapis Kiderminster
Tapis Ecossais
Tapis Unien.
Tapis de Feutre.
Papis de Manille.
Tapis pour Escaliers.
Toile Cirée Anglaise pour Paiquets
Kables de toutes espèces.

i

— ausst —
Etoffes Cordées (Reps) pour Kideaux
Dans “ 4

Moires, Mousacline, ete, « +
Franges, Mirais, Galous de Sois, *-
Coruiches en Crtivre.
Glands. *
Tapis de Drapset de Daman pour Table, etc

Eu vents ches

ABR. HAMEL & FRÈRES,
; Kue Sous-lr-Fort

Québec, 6 wr."
pomarainfon

LA COMPASWINOANADIENNE
: Co 1. 177. Om 4 ; cL

DAQUTCHOUC,; oR

__  MONTR Au,
FVONFROTIONNE des CEINTURES «1 COUR.ROIKS:à Ponte,BOYAWX, PLAQUES pour,Joints de Machinesà-Vaçeur, RESSORTS ut TAM]PONS pour Chare de Chemisa de Fer, VALV
GOMMR pour Libraires, ANNBAUX pour ta den-
tition, ete, ; is

 
ts ASINwhi

BOTTES ot GLAQUES en: CAOUTOHOUC.
BOGPTINER ou PARDESSUS en FEUTRE AVEC
»  CAUGTOHOUO, en. gronde variété.

… ”BureastalAlclier : No. 272, Rue
Fi A ede yi od -
AS MU a 7

+ lle x

Co Thy 
; su

|30 cents.
| 5

 Montréal, 30 jan. 1000—i0
dmetidhetidri.

fi

Esvalier de la Basse-Ville,

   
  

GUIDE
NeCORD & EVANTUREL

Éurcds: No!22)CheuetaMontagne
(Broc Turcar,) Quéaze.

THOMAS MoCORD.
¥. K. ALF. EVAN

Quélwe, 9 mai 1870,

D'AFFAIRES.

  
Bonnau :—Rue Donnacuna, près des Urselinos.

(Ancien bureau de Gauthier &reat Roy.)

ESSETte
Dr. 8, RINFRET,

Mo. 7, RUE ST. GEORGE,
HAUTE-VILLE, QUEBEC.

Québec, 18 oot. 1870.

Le publie est notifiée que dana les cux de tem.
pêtes de uvige et de travcrrée difficile, la mallo dg
l’Oucat ue laissera lu Bureau de Punto de Québec
catre 5 hetires et 5.50 heures PM. jusqu’à nou-
vel avis.

Tableau indiquantl'heure du départ
des Malles.

Bureau Du l'oara, Quierc, Aviil 1870.

Us MAI.LEN Cortes.

ONTARIO. AMP
Ottawa, pur bennode for,
Rd)iea 5

Province d'Outario, (4)... 5

AME M
9 Oo

 

Boi

QUEBEC,
Arthabaska et Prois-Ki-

“éfes, par chemin de
fer, Sherbrooke, bLen-f
noavithe,  Istaud Por.
l'ewushtps de Phast 1

Bichanoudjusqu'a Mn 1
real, par chemin do ie,
tous tes jours, (a)...

‘'îte de Montetal, roche
win de ter, ot bor, tou
les jours (a)...

.

.. : suc
Loexdn, Mogantic, tuiia les

Jours. LL. 1 La Li
Salot-Gites cOSCSyirestt

meudi, jeudi ct samedi!
(ar). ooo...

Rivicie-da-Loup,
min de ferret Pst, tous
Jes join (by... res

4,00

Moe

8 og

son

on be4 3u

MAULES LOCALES
Saint-Atuseime à ie coule

do Dot hiester, tous les:
Juma,oo

fo wont et Sat on bid

+ “faste dun Jours, .
4.00 Bicaville ot Lauzon, deux

| lois parjour,
8.30 | 3,00 |Lévis, deux Suis jai yous
$.00 | 4 30 junitec-Bud, deux fois ga

i j Jour... Cena.
8.00 iSaiute-Maris, cic, coms

: j Âde Beauce,tous les jours 11 vo
Suu New Liverpool et Saint

Jean Chrysostbme, tots

bes jodee, UTLL. su
Ny fer CoyeAdami prai

JUMIS OTOL ieee. 12
YONA OSE Lach,

trois tuls pal jour so sur
bave

Beigeville of Cap Rouge vo
Rive Sud (Ouest) saint.
Nicolns, Jusqtrà Becan-
cout, des luudio, Ucs-
vrtis cf veudredis. | Bt

lave Nuid COniest), Ste
Foye ot lrers-Riviéree
Par Wife, Was dea jours

hive Nord (Hut), Besapuit,
Musia) bay,Chicoutimi,
10d, tu ercridi ee ven-
duet 000 1 Run

ë le d'Ortéaue lundis, tue -
cledis et vendredis... ro

ss lhousg Louis, St. Kay moud
Pont Rouge, Ste. Cathe
Tue, mnardt, jeudi ct sa- ;
wedi, . rca Len. 44.

\aicartier et Loc-tte, mer
cred et <umexdi.. 112.

Laval ot La Lenuport,
wardivendredi. 1. “vu

Charlesbourg, waidi, uer-
credi, veudredi ct pa.
wedi LL LL 2 LS Pins

Btouvhaiu, atvrdi pour

4 30

s 10

su

sue gay

3 tHGoan

Tue gl

Ri Lau

pour 3 4.

“0

AA

ta oo 1

BAIK DES € HALEL Ks,
Bassin dv Gang, Comte
de Uaspe «4 Bouaveu.
ture, par terre, bund,
werereds of samedi, 7 on

4 40

+20 PROVINCE MAKITIMK
Nouvesu-Bruuswick, Ed-

tuuaxtou, Wousistock of
Fredericton, pur terre,
toux les jours 11110.

du Fr. 1, Nouvelle
Ecosse, vendredi, par
C'arfotts do Portland à
Halifax... .

von bo do du lundi et
: samedi, voie de Portland

par vapeur jusquà St
Jean, NB. 515

|, cat comprise dans.
dans chaque walle pour
Halifax, d'où une walle
vét expediée à l'arrivée.
des vapeurs Inman ve-

| naut de New-York, |

: ETATS UNIS.
9.00 1 Boston et New-York, ete. Ld

INDES OCUCIDENTALES
Lettres, ete, payées d'avance, voie de
New-York, svmt expédiées tous les.
jours à New-York, d'où les malles‘
sont «x pédièes :

Pour las Havane et les Indes Occiden-
tales, voie de la Havane, su
jeudi P. M. Pour St. Thoqax, ter
Indes Occidentales et le Brésil, Loi
23 dv chaque wois, ’ 615

GRANDE URETAGNK.
Pat la ligne canadivune, vendredi (e) 4 30
Varla ligue Canard, via New-York,

A 515

 

les lundis........., Cerne “en

a-Sacs desBalles par los cls ogverts
jusqu'à 6.15 P. M.

&- do do ouvert do 730 A. M.
c-Bac Supplémentaire à 6.00 P. M.

rites rer etre
Lea lettres enregistrées doivent être déposées à

la Poste 15 minutes avant In clôture de chaque
matte.
Lex boften aux lettres sur Ia cue seront visitées

à 4.30 h. p. m.
. . BP. G, BUUT,(8 ok Matto1Posto

Québec, 23 fév. 1871.TERREAVENT 

RRE AVENDRE.
NH MAFNIFIQUE TERRE en bois debout d
8 arponts defront sur:31 de profondeur, situés

4 Sto. Emilie de Lotbinibre concession du Castor
No.9.

11 y a quatre arpenta de terre défrichée, prêt
être mise en culture.

11 y à auéri-éñ bois tungnifique sur la terre.
Conditions libérales.
S'adresger à ce Bureau,
Québec, 14 avril 1080.

Shméen Marestle,

 

 


